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Lemdawaska $vfc&
Dernières fondations dans le diocèse 

de Chatham. — St-Paul de Cara- 
quet, Inkerman, Pokemouche, Ship 
pcgqn, N.-Dame-du-Portage, Ro- 
gersvüle, AcadieviUe, St-Ignace de 
Loyola, St-Louis de Kent, et St- 
СНаЛез, où l’Aumônier générai 
doit abandonner sa voiture et mar­
cher phis d'un mille !

LE R. P. PARE RETOURNE A 
MONTREAL

Réunions inter-cercles dimanche der 
nier, à Baker-Brook puis à Lac- 
Baker. — Discussions. — Des cau­
ses bien défendues. — Dimanche 
prochain à Clair. — L’improvisa­
tion du président à Arsenault, N.B.

Le Révérend Père Paré qui vient 
d’accomplir dans les provinces mari­
times l’oeuvre si nécessaire et depuis 
si longtemps désirée, de l’organisa­
tion de la Jeunesse catholique aca­
dienne, a terminé sa besogne ardue 
et est retourné à Montréal au mi­
lieu de la semaine dernière.

Dans les quelques jours .qui ont 
précédé son départ, l’Aumônier gé­
néral! de l’A. C. J. C. n’est pas res­
té inactif. Résumons rapidement le 
travail accompli.
A St-Paul de Caraquet 

Lundi, le 11, devant 450 jeunes 
gens, réunis dans l’église, le R. P. 
Paré expliquait l’oeuvre de l’A. C. J. 
C. 23 adhésions suivirent immédia­
tement, avec l’élection des officiers 
suivants: Président, Pierre Doiron, 
vice-président, Alexandre Gionet, se­
crétaire, Alphonse Léber, conseillers: 
Orner Gionet, Philippe Gionet, Gus­
tave Ohiasson, Martin Cormier, Do­
natien Noel.

L’abbé Albert Daigle, curé, est l’au­
mônier du nouveau cercle “Cantin".

Le Père Paré reprenait ensuite son 
chemin assez hasardeux, sur la glace 
de la Baie d’Hudson pour se rendre 
à Inkerman, pù il devait donner une 
conférence à trois heures.
Inkerman
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Campbell ton, — Un,
tenant à M. Georges Ôt-Onge, mar­
chand de cette ville, a été démolie 
par les grandes marées ici récem­
ment. Cette écluse servait à conte­
nir les eaux d’un ruisseau dans un 
lac artificiel et avait été rebâtie l’an 
dernier par M. St-Onge. Les grandes 
marées de la rivière Restigouche re­
foulèrent l’eau et la glace par des­
sus causent pour une valeur de 
$1,500 de dommages à peu près.

ASSEMBLEE 
SPECIALE DU

CONSEIL

le 16 au soir. Cependant, le dévoué 
missionnaire arriva bientôt dans la 
paroisse, et le lendemain matin, tint 
réunion après la grand’messe. (M. le 
curé parla avec grand éloge de la 
Compagnie de Jésus dont le fonda­
teur est le patron de la paroisse. On 
résolut de donner au nouveau cer­
cle ce nom, “St-Ignace de Loyola".

Au-delà de cinquante membres pri­
rent rang dans l’Association, avec 
les officiers suivants: Président, Fé­
lix Gallant; vice-président, Laurent 
Gallant, sécretaire, Luc Richard ; 
Conseillers, J.-B. Maillet, Arthur Vau 
tour, Basile Thébeau, Daniel Ri­
chard, Placide Gallant.
St-Louis de Kent

LE DECES ET LES 
FUNERAILLES DE 

M. D.B. HEBERT

THORNTON 
REPOND A 

NOTRE MAIRE

ON L’ASSOMME 
POUR VOLER 

SON ARGENT
VERS TORONTO

і
TlùHiiMtion, des Comités et des offi­

ciers de la vüle. — Une délégation 
ЛІ bouchers non-résidents.

Au sujet de l'express entre Edmunds 
ton et CampbéBton. — Les raisons 
pour suspendre ce train.

Vendredi dernier, est décédé à la 
suite d’une maladie qui le minait 
depuis plusieurs mois, Sieur Denis 
B. Hébert, cultivateur, époux de Da­
me Modeste Guérette.

Le défunt âgé de 63 ans et quatre 
mois, et ait avantageusement connu 
dans la localité et un excellent chré-

Un vieillard de Van Buren a été vic­
time d’un cruel assaillant, la se­
maine dernière. — Il avait beau­
coup d’argent sur lui.

L'ELECTION DE 
YORK LE 27 JUIN

Depuis quelque temps la rumeur 
voulait que les autorité* de* chemine 
de fer nationaux du Canada aient dé 
cidé de réduire le service de train 
d’express, sinon de le suspendre com­
plètement pendant les moto d’été, 
cur 11. N. R. entre Bdmundston et 
CampbeDton.

Comme la réalisation de ce projet 
est de nature à enlever du travail à 
bon nombre d’employée, dont plu­
sieurs demeurent dans notre ville, 
son honpeur le maire Michaud a a- 
dressé un télégramme à Sbr Henry 
Thomton pour protester contre un 
tel projet.

Dans la lettre que nous réprodul- Cbepd, président, 
sons textuellement plus bas, Étir Hen D. tobolasonnière. 
ry Thomton a répondu que les oon- travaux Publics : — E. Quellet, 
ditions actuelles obligent à réduire présent, V. H. Albert et Geo. Thé- 
les trains-passagers dans tout le Ca- ri*tÛt.
nada, par raison d'économie, et que JFplice L Feu. — John J. Daigle, 
c’est pour cette raison que le service PTÉ^dent, D. Leboissonnière et Geo. 
de passagers entre Bdmundston <x Thériault.
Campbell ton sera réduit. 1 ' lé» pauvres : — Geo. I. Thériault

Plaident, Pius Michaud, et V. H. Al-
tart.
^■eetrielté : — P. Grandmaison, 
pwgkient, D. Laboissonnière et J. A.

conseil de ville, élu à la derniè- 
ction, a tenu sa première assem 
mardi dernier, sous la prési- 

> du maire Michaud. 
js les éohevlns étaient présents: 

MM. J. A. Michaud, Elzéar Ouellett 
John J. Daigle, Geo. I. Thériault, V. 
H. j Albert, Pius Michaud, Pierre 

et Daniel Labolsson-

Làs comités, pour l’année courante 
serétit composés comme suit :

Лшюе: — John J. Daigle. prési­
dez», B. Oueltet et Plus Michaud. 

Idetdation fc Licences: — Plus Mi- 
Geo. Thériault et

SON CHIEN APPELLE 
DU SECOURS Ottawa, 25. — Le directeur des é- 

lections a annoncé aujourd’hui qu’Jl 
se tiendra des élections partielles le 
27 juin dans la circonscription de 
Maisonneuve, Québec, et dans celle 
de Royal, Nouveau-Brunswick. La 
mise en nomination est fixée au 20 
Juin. La vacance est due .dans Main 
sonneuve, à la mort de M. Clément 
Robitaille. libéral, et dans Royal, à 
la démission de M. George B. Jones, 
conservateur.

tien. Van Buren, Me (DNC.) — Xavier 
Madore, vieillard âgé de 75 ans, de 
cette ville, a été victime d'un assaut 
brutal, la semaine dernière. Madore 
est un employé de Mme P. C. Kee­
gan. Il se rendait à la grange le ma­
tin vers 5.30 heures lorsqu'au mo­
ment où il cherchait à allumer la 
lumière électrique il reçut un coup 
formidablle sur la tête, suivi d’au­
tres coups moins forts.

Le vieillard tomba à demi incons-

II laisse pour le pleurer, outre son 
épouse, trois hllee et un fils. Ce sont: 
Mme Jean A. Albert (Jeanne), Mme 
Laurent Martin (Irène), Mlle Ger­
maine Hébert et M. Wilbrod Hébert, 
tous d’Bdmundston. Feu M. Hébert 
était le frère de Mme Baptiste Phili­
bert, Mme dÿrille Guérette et M. 
Henri Hébert. Il laisse encore dans 
le deuil: son beau-père, M. Johnny 
Guérette; ses beaux-frères, MM. De­
nis et Willie Guérette, de Frenchvil- 
le, Josephel Guérette de Bristol, 
Conn., Fortunat Guérette, de Mada- 
waska, Wilbrod Picard, de 8t-Jac­
ques; ses belle-soeurs, Mme Joseph 
Nadeau, de French ville, Mme Med­
ley Hébert ; ses neveux et nièces, MM 

et Mesdames Frank Lébel, Charles et 
Aurèle Guérette, Albert et Alfred 
Henri Nadeau, Léonard Martin, de 
Madawaska, Mlles Jeanne, Marthe et 
Hébert, Eddie Picard, Donat Nadeau 
Ida Hébert, et Alma Picard» MM. 
Georges, Claude et Bill Hébert.

Les funérailles eurent lieu lundi 
matin, dans l’église paroissiale de 
l'immaculée-Conception, et M. le cu­
ré Conway officia, devant une assis­
tance nombreuse de parents et d’a­
mis. Plusieurs membres de la cho­
rale prirent part à l’exécution de la 
meese de Requiem, en chant grégo­
rien.

Les porteurs étaient: MM. Medley 
Rice, Sam Ouellet, Fred Daigle, 
Frank Picard, Fred Lacombe et Elias 
Ouellet. M. Ferdinand Michaud por­
tait la croix. MM. Fred et A. Hébert 
neveux du défunt, firent la distribu- 
tiondes feuillets mortuaires.

A la famille en deuil, “Le Mada­
waska" offre ses sincères condoléan-

Le même Jour, le Père Paré fondait 
à St-Louis de Kent. M. le curé Ca- 
jetan Poirier lui fit un bienveillant 
accueil.

Parlant devant un auditoire mixte, 
l'orateur distingué incita les parents 
à procurer à leurs fils les avantages 
d'une aussi bienfaisante discipline, 
promettant aux jeunes filles des é- 
poux dignes d'elles, s’ils savent met­
tre à la base de leur vie la piété, l’é­
tude et l’action catholique. "St-Louis 
des Français” sera le nom de oe cer­
cle dont le curé est l’aumônier, et les 
officiers, les suivants: Président, Cy- 
riac Brideau, vice-président, Larry 
Vautour, séoretaire, Daniel Landry, 
conseillers, Edouard Babin, Jadus 
Maillet, Albénie Vautour, Edouard 
Daigle.
St-Charles de Kent

Grjpdmalson

LA CHANCE
tient. En tentant de se protéger il 
fut gravement blessé à une main, 
souffrant une fracture à un doigt. 
Etendu sur le soi, le visage couvert 
de sang. Madore appela au secours 
Au dehors, son petit chien comprit 
que son maître était en dange- et 
jappa de façon à attirer l'attention 
des voisins. On transporta la victime 

Lord IRWIN, prédécesseur de Lord, chez Mme Keegan.
Wéllingdon comme vice-roi des In­
des, qui est arrivé à Québec, same-1 lieux, l'assaillant avait disparu dans 
di dernier. Il s’est dirigé d’abord la direction d’un bois voisin.

Au moment de l'attentat Madore 
portait sur lui une somme d’argent 
assez élevée. Ce qui porte à croire 
one le motif de l’attentat était le vol. 
On suppose que le bandit, constatant 
qu’il n’avait pas réussi à assommer 
si victime du premier coup et effrayé 
par les cris du vieillard et les 
aboiements du chien, abandonna la 
partie et prit la fuite.

La police découvrit que le bandit 
avait pénétré dans la grange par une 
petite trappe à ll’arrière. Il avait en­
suite enlevé l’ampoule électrique et 
placé une poche vide sur la seule fe­
nêtre de l'endroit, de façon à obtenir 
la plus complète obscurité.

Le chef de polioe Vital Cormier et 
le shérif Fred Thériault sont actuel­
lement à la recherche du bandit et 
croient qu’il y a relation entre cet 
assaut et le vol qui eut lieu il y a 
quelques semaines lorsque deux hom 
mes masqués, enlevèrent à la pointe 
du revolver, la somme de $45. à M. 
Joseph Levesque.

L’état de Madore n'est pas consi­
déré comme dangereux et l’on croit 
qu'il se rétablira promptement de 
ses blessures.

LUI SOURIT
Mardi soir notre concitoyen, M. 

léonard Albert, commis au magasin 
T. J. Léger: a eu la surprise de sa 
vie en recevant par malle un chè­
que de $125.00. représentant la som­
me qu'il a gagnée dans le concours 
de cigarettes Turrer.

C’est le seul de notre localité qui 
a gagné quoique plusieurs aient en­
voyé de nombreuses réponses.

Le premier prix. $5.000.00. a été 
gagné par M. P. A. Gillis, un employé 
du C. N. R. à Moncton.

Voici le texte du message envoyé
par son honneur le maire Michaud :
Sir Henry Thomton,
Canadian National Railway*
Montreal, Que.

Citizens of Town of Bdmundston 
regret train curtailments between 
here and Campbell ton and have re­
quested me to register protest.

J. E. Michaud
Mayor Town of Edmundston.

Le président des Chemins de fer 
a répondu la lettre suivante à M.
Michaud :
J. E. Michaud, Esq. BA., LL.B.,
Mayor Town of Edmundston 
Bdmundston, N.-B.
Dear Sir :

I beg to acknowledge receipt of 
your letter of April 18th, confirming t.tcr OFFICIERS

^crétaire-trésorier: Thomas Oue- regard to train service between Bd- retie- assesseurs- Teen rebel Д1, „ mundston and Campbellton. ^.JvæesseM-s Jean Lebe] Allen
in view of wTSSic conditio».

and the urgent need for economy at vtSTSr Ш1апеег M
^ToTuL poIloe estTnommé co­

eur passenger train servioe ah ov« ^UVTes: Inspecteur de
our passenger train esrvice til over ' mlssalre des

fmndix^lblf totÜUrt 8"de"C2a^P6tre
any different treatment to the ter- * 6015 et
ritory between Bdmundston and A °>Г
Campbellton as was meted out to ^ E"
other sections of the country oouard Couturier.

I can. assure you that we regret 1№*MI”Ir de bote,de construction, 
very much having had to take this P ■ ” autres matériau* de cons­
ent*», bat you «ОТ іціЩТШГДІ . Joh“ et Byram
view of the present situation we had vf
no alternative in the matter Constables: A B. Soucy, V. F. Hé- !a décision ci-hauit mentionnée, en

Vmrre fa it Kf i*’i bert’ Frédértc Fournier, Florent Four dépft du fait qu’ils furent acquittés;
H w rüer’ Mvlte à Max. Martin. Frank en cour- Parceque “de oe qui ressort1

. шзпиоп, I Savait}, Joe. Hédou, Willie Turgeon, de l’essaie et des remarques du ju-
Preeklen -. Geo. M. Fournier, Francis Fournier ge" le ministère considère que ces

Louie Dubé, James Jessup, Joe. E Personnes "ne sont pas qualifiées A L "U NI VER STI E DE ST-JOSEPH 
Verret, John J. Nolan, Thomas Pel- P0111- détenir des permis de conduire 
letter, Denis X. Hébert, Arsène Nor- 04 de chauffeurs dans le Nouveau- 
mandeau, Pauli Lepage, Alex. Lan- Brunswick "
dry. Xavier Beaulieu et Camille Mi- On va inaugurer cette année une 
chaud. campagne vigoureuse pour éliminer

Le conseil a entendu tes plaintes autant que possible la conduite té- 
de deux bouchers qui ne résident pas méraire et déraisonnable de certains 
dans 1» vüle et qui y font leur corn-' conducteurs d’automobiles, a-t-on 
merce de viande, au sujet du coût! d-cIarc- La nouvelle force de la Gen- 
trop élevé de la licence. Us ont de-1 darm?rie à Cheval du Canada aura 
mandé que cette licence soit aanu- і clmrge de oette campagne de sécuri- 
lée ou au moins diminuée. MM. les ^ sur tes routes de la province, et 
abbés J.-P. Leveeque et Earnest Lang!les personnes convaincues de contre- 
ont perlé en leur faveur. ventton à la loi seront punies sévè-

Іл cornet a adopté une résolutibn rement“ 
pend peur étude devant 1e comité.

-Oette question a été laissée 
роги* demander à la Commission Hy­
dro-électrique de la province la per­
mission d’étendre 1e système électri­
que de la ville dans la paroisse de 
St-^Jœeph.

Lorsque la police arriva sur les

ud. vers Toronto, dans son rapide voya 
де à travers le pays.Ц$и & Egouts : — V. H. Albert, pré 

flftltRt, D. Laboissonnière et Geo. I. 
Thjrlault.

Comité
chftud, président, Geo. I. Thériault. 
et J. A Mkahâud.

WHnaire: Pius Michaud, C. R. 
représentants de la vüle : 

Bachelor Club Ltd: les éohevlns Dai- 
Ф, Pius Michaud et V. H. Albert.
«eau de Santé: l’échevin Thé-

rtamt.

Ici, c’est M. 1e curé Docithé Robi- 
chaud qui reçut chaleureusement 1e 
dévoué Jésuite. Oelui-cl, faisant al­
lusion au métier de pêcheur, "c’est 
une bien noble orofession. dlt-U f ce 
fut celle des apôtres, dont le groupe­
ment autour du Maître constitua te 
premier cercle d’études catholique, 
et d’où sortirent les sauveurs du mon 
de !"

70 jeunes gens s’inscrivirent, fai­
sant l’élection des officiers suivants: 
Président Josenh Gau vin; vice-nré- 
rident, Edmond Allard; sécretaire, 
Roméo Boudreau: conseillers. Ed­
mond Gagnon. Gonzague Mazerolle, 
Edmond Robtchaud, Calixte Robl- 
chaud.

Le curé déclina l’honneur de voir 
son nom choisi comme vocable du 
cercle et sur sa sugestion, le cercle 
prit nom “Mgr Chiasson’’. 
Pokemouche

La fondation du cercle de Saint- 
Louis de Kent à peine terminée, 1e 
R. P. Paré partait en automobüe 
pour Saint-Charles de Kent.

C’était un risque: aucune automo- 
bille n’avait encore tenté la route. 
Mais, des spécialistes avaient pro­
mis un chemin libre, parfait. Mal­
gré tout, voiture et conférencier res­
tèrent pris à travers bois dans un 
chemin de portage! Oe fut la baga­
telle de trois heures de retard.

Après un bon mille à pieds et te 
secours d’une voiture ordinaire, te 
R. P. Paré arrivait en toute hâte, à 
dix heures du soir, constatant qu’on 
attendait encore la conférence an­
noncée pour sept heures. Le confé­
rencier reçut quand même le plus 
sympathique accueil et on ne lui per­
mit pas d’abréger sa conférence. L’en 
thousiasme des jeunes présents et 1« 
zèle de M. le curé Albert Brideau sont 
particulièrement de bon augure pour 
l’avenir de oe cercle né en pleine 
nuit. Ce groupe s’annonce déjà com­
me un des plus décidés et des plus 
fervents. Les officiers élus à l’unani­
mité sont: Président, Adelin Leblanc 
vice-président, H. Daigle, sécretaire,

POUR REPRIMER 
LES ACCIDENTS DE 
L’AUTOMOBILISME

de Bâtisses : — Plus МІ- COMMENCEMENT
D’INCENDIE

Lundi soir dernier les pompiers 
ont été appelés vers sept heures du 
soir pour éteindre un commencement 
d’incendie dans une chaufferie atte­
nant au moulin à scie de M. Thaddé 
Martin, de cette vüle.

Le feu s’est déclaré près d’une 
fournaise qui sert à dégager de la 
chaleur pour faire sécher le bois M. 
Martin croit, qu’après son départ, 
des enfants sont allé jouer à cet en-

A l’arrivée des pompiers le feu fut 
vite mis sous contrôle. Les domma­
ges ne sont pas très élevés.

On supprime pour deux ans les li­
censes, de deux chauffeurs d'auto­
mobile de St-Jean. quoiqu'ils aient 
été acquittés d'accusations de 
manslaughter. — Accidents fatals. 
—La Gendarmerie à cheval.

de comté: son honneur le

ON SERA SEVERE POUR LA 
SECURITE PUBLIQUEces.

MmeJ.W.HOGG 
DANS LE DEUIL

Fredericton. N.-B.. — Joseph Mc­
Kenna et Thomas Hall, deux rési­
dents de St-Jean. ne pourront con­
duire aucun véhicute-à-moteur sur 
tes routes du Nouveau-Brunswick 
pour une période de deux ans, à ce 
qui vient d’être annoncé par te mi­
nistère des Travaux Publics.

Les deux ont subi leur essaie à St- 
Jean dernièrement sur accusations

Le soir môme. l’Aumônier général 
fondait un autre cercle à N.-Dame 
de Pokemouche. où te reçut cordia­
lement M. le curé Romain Robl- 
chaud. Ici, 54 donnèrent leurs noms 
notir faire partie de l’Association. 
Officiers: Président, Thomas Jones ; 
vise préutotent. Aotonki Bkmchsrd ; 
eêeretaire Roméo Godin; conseillers, 
Fohrem Landrv. Patrice Blanchard,

SON PERE DECEDE HIER 
RIVIERE-DU-LOUP ST-LE0NARD

Hier après-midi, à deux heures, -dé­
cédait à Rivière-du-Loup, M. Emile 
Dufour, citoyen bien connu dans sa 
ville, et-Abide 66 ans.

H était le père de Madame J. Wal­
ter Hogg. de oette ville.

Feu M. Dufour était 
ter des médecine spécialistes à Qué­
bec, oes jours derniers, et à son re­
tour, U succomba à l’ictère.

Le défunt laisse 
perte, outre son épouse, trois fils ; 
MM. Léon, Roland et Hervé Dufour; 
et quatre filles, Mme Hogg, Mlles 
Marguerite, Simone et Bernadette 
Dufour.

“Le Madawaska" prie Madame 
Hogg et les autres membres de sa fa­
mille affligée d’agréer ses sincères 
condoléances.

—Mme L. W. Akerley recevait à 
quatre tables de bridge lundi der­
nier. Etaient présentes : Mesdames 
A’ex. Fournier. F.-E. Rivard. Camille 
Violette. Ernest Nadeau. Mac T. Vio­
lette. James Akerley. Oxide Lapointe 
E. P Nadeau. A. J. Violette. A. M. 
Rivard. L. J Violette. F. J Gervais, 
J. J. Walsh. Ei. Bourgoin. Régis Lé- 
x-esque. C. J Gandet. Mme J. Akerley 
reçut le premier prix. Mme Ernest 
Nadeau reçut le premier et Mme J. 
Akerley, 1e second. Un délicieux goû­
ter fut servi par l’hôtesse assistée de 
Mme J J. Walsh.

—Mme Berthe Beaulieu de Fres­
quiste visitait sa soeur, Mme Alyre 
Arsenault, dimanche dernier

—Mme Wm Rossignol de Grand- 
Sa ult. ainsi que sa fillette Edwin a. 
xùsitalent Mme A. B. Violette, la se­
maine passée.

—Mme James Akerley est part te 
mardi pour St-Anselme. P -Q . où 
elle visitera Mme Charles Cadrin.

—MM. Léo Michaud et Lionel La­
voie d’Edmundston étaient de pas­
sage en ville, dimanche dernier

—Mme F. Pelletier et Mme Mac. 
B. Violette de Grog Brook étaient de 
passage en ville, revenant d’un vova- 
ee à Moncton, ces jours derniers.

—M. et Mme Raoul Pin eau! t de 
Mont-Joli ont visité leurs paron1 c et 
amis de cette xnlle dernièrement.

—Mlle Freda Lapointe de cett° v"’- 
le xrisite actuellement sa soeur. Mme 
O’Donnell de Rockland. Maine.

—Mlle Emily St-Onge, emnlovê? \ 
la Banque Provinciale est allée pas­
ser ses vacantes chez ses parents à 
Edmundston.

—Mlle Catherine Roy de Grand- 
Sault est venue passer la fin de la 
semaine dernière chez ses parents à 
Bdmundston.

—M. Frank Soucy est de retour de 
l’hôpital de Campbellton, où il a su­
bi une opération.

—Normand Farrell, enfant de M. 
et Mme John Farrell est actuelle­
ment à l’hôpital privé de cette ville, 
où U a subi une opération pour ap­
pendicite. Il se remet très rapide-

de manslaughter, les accidents dont p , , j« 1? ■
>ls étaient responsables ayant résul- ! РбПвшСіІОП QC 
té en fatalités. Le ministère a pris' . -- __

la Chapelle Neuve 
le 3 Mai Prochain

O: Daigle, Oscar Doigte, Antoine Gal­
lant, Judes Daigle. Le nouvel au­
mônier proposa comme vocable, un 
nom lié à ce coin de terre de ГАІ- 
douane “Mgr F. N. Blancbet" et fit 
un vibrant appel au catholicisme et 
au patriotisme chez ses jeunes.
A Arsenaullt

Arsenault, N.-B., 10 — Contraire­
ment à ses plans, le R. P. Paré, n’a­
vait pu, à cause des chemins absolu­
ment Impraticables fonder à Arse­
nault à la date annoncée. Sur sa de­
mande, quelques Indications suffirent 
au dévoué curé, M. l’abbé J. L Ga­
gnon pour procéder lui-même à l’é­
tablissement d’un cercle d’A. C. J. C. 
dans se paroisse. Le curé exposa la 
belle trilogie de l’Association: Piété, 
Etude, Action; les avantages et la 
nécessité de l’oeuvre dans sa parois­
se, et 60 jeunes gens répondirent avec 
empressement à son appel, en s’ins­
crivant comme membres. On voulut 
témoigner de la reconnaissance de 
tous pour les nombreux services ren­
dus à la jeune paroisse par son fon­
dateur le curé actuel, et le nom “Cer­
cle Gagnon" fut choisi à Гunanimi­
té. Les élections des plus satisfai­
santes donnèrent 1e résultat suivant: 
Président, Eddy St-Pierre; vice-pré- 
sîident, Léonce Charron, sécretaire, 
Léo Dug-uay; conseillers, Jules Ban­
ville, Irénée April, Pius Banville.

Le nouveau président, appelé à a- 
dresser la parole, a fait une impro­
visation heureuse qui est digne de 
mention; nous citons ses paroles, tex 
tuellement :

“Je suis surpris, dit-Ц, de l’hon-^ 
ueur que vous me faites. Vous n’a­
vez pas choisi un des plus fervents 
catholiques. Vous voulez que je de­
vienne meilleur. Du moins, je m’en­
gage à faire tout mon possible par 
l’exemple et par les conseils pour te 
bien de notre cercle. Je vous deman­
derais à tous d’être sincères, aujour­
d’hui, et de travailler avec entente. 
Dans oes conditions, je auto sur du 
bon résultat.” Bravo I et plein suc­
cès à une telle jeunesse !

DANS NOS PAROISSES 
A Baker-Brook

t allé consul-Lwee Paulin, №ank Poirier.
Le nouveau président fit une heu­

reuse proposition pour le vocable du 
eercte. choisissent le nom d’un jeune 
prêtre, enfant de la paroisse, un apô­
tre et. modèle des jeunes, récemment 
décédé. “Edmond Landry". 
Shippegan

pour pleurer sa

PROMENADE 
QUI FINIT A LA 

PRISON LOCALE

La coquette chapelle érigée dans 
’a nouvelle aile de l’Université de St- 
loseoh de Memramcook sera bénite 
solennellement et ouverte au culte 
te 3 mai. L’aile a été complétée l’au­
tomne dernier.

Le R. P. Vamer, supérieur de l’ins­
titution s’est rendu à St-Jean, la se­
maine dernière en rapport avec la 
•^reparation à cette cérémonie à la­
quelle. officiera tout probablement, 
S E. Mgr E. A. Leblanc, évêque de 
St-Jean.

On s’attend également à oe que S. 
E. Mgr Chiasson. évêque de Chatham 
assiste et adresse la parole à la cé­
rémonie d’ouverture, de même que 
te' membres du clergé de plusieurs 
diocèses et des laies distingués, dont 
plusieurs gradués de l’Université.

le 12. 300 jeunes gens se réunis­
saient dans le soubassement de ré­
vise de Shhmevan pour entendre 
l’Aumônier de l’A. C. J. C. Un cer­
cle d*”— ял*ге «retire existait déjà 
dans oette paroisse. Ses quarante 
membres, et. RO novxwmx réso’urent 
tmmédtatement d’affilier leur oeuvre 
k celte de VA. C. J. C... sous le voca- 
bte déjà existant “Cercle Laoordal- 
re". Les anciens officiers restent ceux 
du groupe: Président, Adélard Sa­
voie, vice-président, Philippe Hé­
bert, sécretaire - trésorier, Edmond 
Rtehard: conseillers. Samuel, Raoul 
et Roméo Rob!chaud.

M. teouré JX». Ohiasson, ancien au­
mônier du cercle devient l'aumônier 
du groupe.
N.-Dame du Portage 

Passant par Tracadie, le R. P. Pa­
ré se rendait ensuite dans la parois­
se de M. l’abbé Camille Albert. A la 
demande de celui-ci, 38 s’inscrivirent 
se donnant comme chefs, les offi­
ciers suivants: Président, Clément 
Roussel, ma;tro-de-chapelle; vice- 
président, Xavier Mazerolle; sécre­
taire, Alphonse Mazerolle;; conseil­
lers, D’Assise Lanteigne, Georges 
Murphy, Pierre Léger, Valérie Thé­
riault.
nouveau cercle le nom de son pré­
décesseur, “Stanislas Robitihaud”. 
RogersviOe

Un individu de Fredericton est ar­
rêté par le Chef Savage avec une 
auto qu'il avait volée dans la ca­
pitale.DECEDE A

PRESQUTSLE Un étranger se présentait hier ma­
tin chez le Dr. E. A. Martin de oette 
ville pour lui demander la charité 
de quatre gallons de gazoline. H était 
sans le sous, disait-il, et désirait re­
tourner chez lui, à Fredericton. Il 
n’avait que trois gallons de gazoline 
dans son auto: s’U pouvait en avoir 
quatre autres, U se rendrait jusqu’à 
Woodstock où des amis lui en four­
nirait pour se rendre chez lui.

Le Dr. Martin, pris de piété pour 
l’individu, lui donna un ordre pour 
obtenir quatre gallons de gazoline 
chez Creighton & Caldwell. L’étran­
ger partit heureux mais sa Joie fut 
de courte durée. En arrivant au ga­
rage. le chef de police Savage était 
là; U reconnut l'auto que la police 
de Fredericton recherchait et dont 
U avait reçu la description quelques 
jours auparavant.

H mit le promeneur sous arresta­
tion et hü fit avouer son larcin. 
L’auto, une Chrysler portant le No. 
F-1241, appartient à M. Elwood Burt 
de North Devon.

Le voleur, Allan Dunbar, raconta 
qu’U s’aperçut que M. Burt avait fait 
remplir d'essence le réservoir de son 
auto S North Devon. Il prit un taxi 
et le suivit jusqu’à Fredericton. Dès 
auto et disparut dans son bureau, il 
sauta dans le char, prit la direction 
de Woodstock, et continua sa pro­
menade Jusqu'ici.

Dunbar est maintenant dam la 
prison locale, en attendant tes ins­
tructions de la police de Fredericton.

Van Buren, (DNX3.)—Mme Frank 
Cyr, 65 ans, native de Van Buren est 
décédée jeudi à Fresquiste où elle 
demeurait depuis plusieurs années. 
Elle était la fille de feu Xavier Vio­
lette vieux citoyen de oette vüle, dé­
cédé il y a quelques années. La dé­
funte avait épousé M. Frank Cyr, 42 
ans passés.

REMERCIEMENTS
Les familles Guimond et Roussel 

de St-Basilc, remercient bien sincè­
rement tous les parents et amis qui 
leur ont témoigné des marques de 
sx-mpathies à l’occasion du décès de 
Réné Guimond. soit par offrandes de 
messes, messages de sympathies, vi­
sites ou assistance aux funérailles. A 
tous un cordial merci.

Voyageurs qui
Causent de l’émoiPeu Madame Cyr laisse dans le SEPULTURESdeuil, outre son époux, trois fils, MM. 

Prank, et John, de Boston, et Otis de 
Presqu’IsIe; quatre filles. Mesdames 
J. R. Bruen et Evelyn Golden de Los 
Angeles, Mark Turner, de PresquTsle 
Prank Sawyer, de Brighton, Mass. 
Elle laisse également trois soeurs, 
Mme Emily Whittier de Los Angeles, 
Mme Margaret Stewart de Wilton et 
Mme Nancy Faucher de Blddeford 
trois frères, MM. Frank Violette, 
d’Augusta, Humas Violette de Bos­
ton et Tobl Violette de Portland, et 
de nombreux autres parents à Van 
Buren et à Presqu’IsIe.

D's po'iciers armés se rendent à Ca­
bane pour opérer l'arrestation de 
l'oyaçeurs parmi lesquels on croit 
reconnaître le bébé Lindbergh.

Le 17 dernier, a été inhumée Rose,
Dellma, fillette de M. et Mme Alfred 
Briand, décédée la veille, à l’âge de
4 ans.

Le 20, est décédée après trois mois 
de maladie. Dame Télesphore Bossé c deuil qui vient de Tes frap-
née Egite Bourgoin, âgée de 66 ans. P°r> teur ont témoigné de la sym- 
Son service et sa sépulture ont eu -coit par offrandes de messes,
lieu en l’église paroissiale, vendredi bouquets spirituels, x-isites. assistan- 
amtln. Le défunte laisse trois fils et № aux funérailles, etc A. tous un sin- 
rinq filles. v cère merci.

Mardi matin, en l’église de l’imma­
culée-Conception, avaient lieu les fu 
dérailles de Dame Christine Cyr. é- 
pouse de M. Magloire Clavette, dé­
cédée samedi dernier 
était âgée de 57 ans. Nos sincères 
sympathies à oes familles en deuil.

Mme Denis Hébert et ses enfants 
désirent offrir leurs remerciements 
les plus sincères à tous ceux qui, dans

UNE FILLETTE DE 5 AÇRS

Jeudi dernier, au moment d’aller 
sous presse, on nous apprenait au 
te’éphone que le bébé Lindbergh ve­
nait d’être retrouvé enfin; et où ? 
Près de Cabane ! 
ces certaines, U lfut jugé sage de sus­
pendre la nouvelle.

Depuis, les choses ont été mises au 
tiair, et voici ce qui s’est passé.

Une automobile venant de St-Jean 
s’arrêta à Ste-Rose pour y renouve­
ler sa provision d’essence. On crut 
remarquer des allures étranges chez 
tes occupants, deux hommes, 
femme et un jeune enfant, et de sui­
te. la nouvelle commença à se pro­
pager de paroisse en paroisse à sa­
voir que les ravisseurs du bébé Lind­
bergh étaient dans la région et en 
route vers Rivière-du-Loup.

Près de et-Honoré, tes étrangers 
durent rebrousser chemin, peroequ’il 
était impracticable.

Le chef de polioe et l’agent de cir­
culation de Rivièrp-du-Loup vinrent 
rencontrer les voyageurs à Cabano 
pour les mettre sous état d’arresta­
tion. On ne fut pas peu surpris de 
constater qu’U y avait méprise, puis­
que le prétendu bébé Lindbergh était 
une fillette de 5 ans !

Le curé Albert proposa au

A défaut de sour
La famille Magloire Clavette re­

mercie cordialement tous ceux qui 
lui ont témoigné de la sympathie île 
toutes façons, à l'occasion de la mort 
de leur mère. A tous un sincère mer-

Le Père Paré, devant une assistan­
ce de 400 personnes démontra à Ro- 
gerevtile oe que lui vaudrait la fon­
dation d'un cercle. "Un cercle d’A. 
C. J. C. dans une paroisse, dit-il, 
c’est comme un centre vivant, un 
foyer pour tous tes jeunes de la lo­
calité, capable de satisfaire tous 
les goûts, toutes les aptitudes, tous 
tes besoins de cet âge.”

180 s’enrôlèrent, avec M. le curé 
Bablneau" comme aumônier, et M. 
l’abbé M. Mazerolle, assistant-aumô­
nier. Officiers: Président, Philippe 
Leblanc; vice-président. Jean Mc­
Graw; s-cretaire, Benoit Savoie ; 
conseillers, Albert Boudreau, Gérard 
Arsenault, Evariste Oaisete, Alexan­
dre Chiasson. Le nom de “Mgr Ri­
chard”, de vénérée mémoire, fon­
dateur de la paroisse et grand apôtre 

O en Acadie, sera celui du cercle, 
v AcadieviUe

Semaine Préventive 
des Incendies à 

Van Buren, Me

La défunte

ci.
:

—On a fêté, te 19 courant, l'anni­
versaire de Mlle Annie Cormier, en 
réunissant un groupe nombreux de 
ses parents et amis. Les invités é- 
taient: M. et Mme Cyr Cormier, 
Mlle Edmée Cormier de Van Buren. 
Lionel! et Roland Michaud. Léon Le- 
bel. Léo. Oneill et Louis Gervais, M. 
et Mme Siméon Lébel. Modeste et*8 
Simone Tardif. Paul Cormier Ludger 
Doucet. La veillée procura beaucoun 
de plaisir à tous les assistants et un 
goûter délicieux fut servi par Mme 
Ubald Cormier, assistée de Mlle 
Léanne Cormier.

—M N. B. Violette de St-Léonard 
était en ville oes jours derniers par
affaires.

—Jeudi dernier. Mlle Annie Arse- 
l'objet d'une soirée-eur-

Van Buren, Me (DN.C.) — La de­
meure de M. Wilfrid Cyr, à trois mû­
tes de la ville, sur la route Caston- 
guay a été râsée par le feu vendre­
di après-midi. Les pertes sont esti­
mées à 81500, sans assurance. Le feu 
prit origine dans la cuisine, alors 
que tous les membres de la famiil j 
étaient absents, et très peu de cho­
ses lurent épargnées.

Les pompiers n’ayant pu se servir 
de leur camion, à cause des mauvais 
chemins, réussirent avec des chaudiè 
res à sauver la grang? de M. Су.- et 
la maison de M. Geo. Sirote, sans 
trop de dommages, aux toitures.

Là semaine dernière était la 8e-

OUVERTUREBaker-Brook, (D.CB.)—"8t-Coeur 
de Marie” a tenu dimanche damier 
sa deuxième assemblée depuis sa fon­
dation. ,

A oette occasion, U recall la vielle 
des cercles "Martin Richard" de Lac- 
Baker, et St-Prançols d’AsBtae” de

AOLIVIER SIDING D’UN NOUVEAU BUREAU ET D’UN
REOUVERTURE DBS SCIERIES

Hôpital PrivéOlivier Siding, (D-NjC.) 
chômeurs de oette paroisse vont bé­
néficier d’un peu de secours du fait 
que les deux scieries de l’endroit ont 
rouvert leurs portes.

De plus, on s’attend à ce que M.

LesClair. Un débât avait été préparé

I pour la circonstance. La discussion 
portait sur le sujet: "Est-Il prefera­
ble de se faire fermier ou d'aller tra­
vailler comme ouvrier à la ville ?”e sur la rue du Pont — àM. Vincent Daigle plaidait pourEn dépit de la tempête de neige 

qui sévissait, le R. P. Paré tenait as­
semblée le lendemain à AcadieviUe, 
où 1e reçut M. le curé Louis Oyr. 44 
joignirent sans plus tarder l'Asso­
ciation et prirent le vocable "Béru- 
bé", en mémoire filiale d’un ancien 
curé. On élit les officiers suivante : 
Président, Léonard Barriau; vice- 
préeklent, Clovis Vautour; secrétaire, 
Bmilien Bobineau; conseillers: An- 
toéne Pineau, ■Armand Roach, Michel 
Daülls, Louis Ghjguen, François Ri-

A St-Ignace

Pi* Guérette puisse commencer 1ela profession de l’ouvrier, tandis que 
MM. Patrice Nadeau et Albert dé­
fendaient la cause du fermier. Le 
plaidoyer de M. Daigle fut trouvé 
plus solide quoique sa cause semblât 
indiscutablement vouée à la défaite, 
et U reçut la palme de la victoire.

flottage du bols d’ici quelques jours. 
A la Sucrerie

Dimanche, le 17, une agréable par­
tie de sucre réunissait à la cabane 
de M. Auguste Beaulieu, un groupe

traîne Préventive des Indendies à nault étail
prise, par One groupe d’amis venus 
pour fêter son dix-neuvième annlver- 
raire de naissance. Il y eut chp’it. 
musique, et un succulent goûter fut

^ “Tous les vendredis matin, de 9 heures à „ _ _ wrvl »ar >“ demoiselles.valent rempli plusieurs auto pour J J Van Buren (DN.C.) — Le Dr Geor Naissances
l’expédition, malgré la température ml<i: consultation GRATITTTR nonr enfants ” ' • ** Cloutier vient d’ouvrir un hôpital —A M et Mme Alcide Côté, est né
peu favorable. Paiml ce groupe, se ' * P ‘ privé bien pourvu dans la propriété part à leurs parents et amis de li
trouvaient: MM. Jules Oyr, UMéric , , ! ! autrefois occupée par feu M. et Mme va.ysanoe d’un fils baptisé sous !es
Bellefleur de 8t-ZAonard, MDes lés- • 1 .................... , Laurent Parent, près de la gare du prénoms de Joseph. Robert. Mac. ;
ne Obamm, Lina Godin, Thérèse , , I ! C. N. R. parrain et marraine: M et Mme Cô-
Bernerd, Jeanne Gagnon:Alioe Char m oirmrn Le spacieux établissement qui ser- me St - Aman d.

Geo. A. CLOUTIER, : ; «SüTÆï: „
mettra une pstoe de ■ médecin-chirurgien. ! і

raquettes pour rowir phto agüement ; ; ; Dr Cloutier et de Mlle Freda Roy, Mme Isidore Côté, onde et tante de
et éviter de se faire sure la bec ! garde-malade graduée Ventant.

Nouvel Hôpital
à St-Léonard

Vin Buren, male elle n’ee fut pee 
morne affairée pour lei pompiers qui 
durent répondre à quatre alarmer. 
L’un 4e 006 appelé fut felt реш un 
feu de cheminée doue la maison de 
M Oeocues Thériault et l’autre à 
la résidence de M. F. O. Michaud, où 
heureusement, les dommages s’élè­
vent à peu de choses.

ST-LEONARD, N.-B.
nombreux de jeunes gens, qui a-

A Lac-Baker-

Le soir du même Jour, le cercle 
"Martin Richard" recevait à son tour 
і Lac-Baker les représentants des 
cercles “St-Coeur de Marie" et "Bt- 
Françols d’Assise."
Les argumentateura Ayant eu recours 
au Jugement des visiteurs, un ver­
dict d'égalité fut'rendu.

aum«»iiers dee re rotes
aussi la parole.

INVITATION
Le public est invité à une vente 
bonbons qui ee fera au proût dé 

MUUse LUNDI, à 34 heures de l'a­
dmis le salle de l’Acadé-

1 M. le curé Antoine Oomeau déses­
pérait de recevoir PAumteter géné­
ral par une tempête de neige denote 

Ш vent, comme otite qui sévissait f e adressé-^prèa-mltli.
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L.ObarresVigorous Campaign 
To Curb Reckless 

Automobile Drivers
Empire Currency [jSUBSCRIPTION 

1 year, payable in advance $2 00 
In O. S. A. 2.50 15cBtes 

No. 2
—•Mrs. W. B. Morton and Mrs. 

Earle D. Nesbitt entertained the 
“Contractors” at Mrs. Morton’s home 
on Saturday afternoon. Prizes were 
won by Mrs. D. H. VanWart and 
Mrs. James Reith.

—The members of the Young Peo­
ples Guild entertained at a most en­
joyable Bridge and dance on Friday 
evening, in the Anglican Badminton 
Hall. Among those present were Mr. 
and Mrs. George R. Bums, Mr. and 
Mrs. D. H. VanWart, Mr. and Mrs. 
G. W. Matheson, Mr. and Mrs. R. 
B. Anderson, Mr. and Mrs. G. G. Gil­
lies, Mr. and Mrs. E. E. Stevenson, 
Mr. and Mrs. Walter B. Morton, Mr. 
and Mrs. Ross Carr, Mr. and Mrs. 
Gordon Stewart, Mr. and Mrs. D. R 
Bishop, Mr. and Mrs. H. H. Hender­
son, Mr. and Mrs. C. S. Henderson, 
Mr. and Mrs. George Birnie, Mr. and 
Mrs. Melvin Tompkins, Mr. and Mrs 
Donald Blakney, Mr. and Mrs. W. L. 
Seely, Mr. and Mrs. Oscar Richards 
Mrs J. E. Cade, Mrs. R. V. McCabe 
Mrs. О. E. Horton, Mrs. L. A. Landry 
Mrs. Gordon McKinley, Mrs. Norma 
Aud, Mrs. H. M. Grady, Mrs. Douglas 
Dunbar, Miss Annie Miller, Miss Ed­
na Miller, Miss Madeline Smith.. 
Miss Marguerite Moss, Miss Berna- 
dine Bohan, Miss Dorothy Boone, 
Miss Isobel Ogilvie Miss Germaine 
Comeau, Miss Lillian Dunn, Messrs. 
Bruce Bird, Ronald Baird. Douglas 
Young, Donald Seely, Rupert Mc­
Cabe, Arthur Worthington, W. A. 
Ketohen and Ted Miller. The suc­
cess of the party was due in great 
measure to the efforts of Mrs. Geor­
ge Bums, president of the Young 
Peoples Guild.

—Mrs. A. W. Brebner of Campbell - 
ton is the guest of Mr. and Mrs. Wil­
liam Matheson.

—Mrs. D. R. Bishop entertained 
Informally at bridge on Saturday e- 
vening, when the guests were Mr. 
and Mrs. F. Dodd Tweedie, Mr. and 
Mrs. D. H. Vanwart, Mr. and Mrs. 
О. E. Horton, and Mr. and Mrs. W. 
B. Morton. Prizes were won by Mr 
and Mrs. Tweedie.

—James Scott of Fredericton, is 
the guest of his daughter, Mrs. W. 
R. Clarke and Mr. Clarke.

—'Mrs Robert England entertained 
at a delightful Afternoon Tea on Sa­
turday, for the pleasure of Mrs. A. 
W. Brebner of Campbellton. The 
guests were Mrs. William Matheson 
Mrs. Archibald Fraser, Mrs. J, R. 
Lockhart, Mrs. A. Desrochers, Mrs. 
Douglas Stevens, Miss Emilly Babin 
and Miss Agnes Hebert.

—J. H. Norton, Assistant Genera] 
Freight Agent. Canadian National 
Railways, and A. A. Leblanc, Travel­
ling Freight Agent, C. N. Rys., Monc­
ton. N. B., were visitors in town on 
Wednesday.

—Mrs. N. Franchetti entertained 
at few friends at the tea hour on 
Monday, in honor of Mrs. Brebner 
of Campbellton. Others present were 
Mrs. T. J. Scott, Mrs. William Ma­
theson, Mrs. Archibald Fraser, Mrs. 
F. O. White, and Miss Emily Babin.

—Mrs. D. A. Fraser was a pleasant 
hostess at Bridge on Tuesday eve­
ning, when Mrs. A. W. Brebner of 
Campbellton was the guest of honor 
The guests included Mrs. Robert En­
gland, Mrs. J. F. MacKenzie, Mrs. 
Wallace Matheson, Mrs. L. M. Sher­
wood, Mrs. R. S. White, Mrs. A. Des- 
rodhens, Mrs. D. H. Matheson, Mrs. 
William Matheson, Mrs. Douglas Ste 
vens, Miss Emily Babin, and Miss A- 
gnes Hebert. Prizes were won by Mrs 
Stevens and Mrs. Sherwood, and Mrs 
Brebner received a dainty guest pri-

—Mrs. F. O. White entertained in­
formally at the tea hour on Tuesday 
for the pleasure of Mrs. Brebner of 
Campbellton.

—E. A. Caldwell has purchased the 
Edmundston Filling Station, and is 
having same renovated for the sea­
son’s business.

rctoiN. B. Departement of Public Works 
Cancels Licenses of Two Saint 
John Men Recently Acquitted of 
Manslaughter Charges — Barred 
From Operating Motor Vehicles 
For Period of Two Years. Cam­
paign in charge of

Classified ads.Advertising.
68» IrU insertion, for subse­
quent Insertions. Rates of com- 
merelal advertising made known 
ta application. Copy must be in 
our office on or before Wednes­
day morning.
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Householld—pqt ciré 1 IbT HCANADIAN ROYAL MOUNTED 
POLICE

Neee. — We will be pleased to 
publish any social and personal 

Call the editor. Phone 78.
Fredericton, N. B , Joseph McKen­

na. and Thomas Hall, both of Saint 
John, will not be permitted to opera­
te motor vehicles on the New Bruns­
wick highways for a period of two 
years, according to an official state­
ment issued from the Department of 
Public Works today.

McKenna and Hall were both tried 
on charges of manslaughter In Saint 
John recently, the charges arising 
out of automobile accidents whioh 
ended in fatalities. The official! sta­
tement issued by the Department 
today states that despite the fact 
both men were aoquited, "the evi­
dence brought out at the trial and 
the remarks made by the trial Jud­
ges” were of such a nature that the 
Department considers both men "not 
fit persons to hold either operators 
"or chauffeurs” licenses in New 
Brunswick."

A vigorous campaign is to be ins­
tituted this year to elimate as far as 
is possible reckless driving on the 
New Brunswick highways, according 
to officials of the Department of Pu­
blic Works. The newly organized 
Royal Canadian Mounted Police for­
ce in the province will charge of the 
highways safety campaign in New 
Brunswick and convicted offenders 
of the law will be vigorously dealt 
with, it is announced.
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PATATES No. 1,DANGER IN BEURRE de Choix 10/Examen, par Gouvernement, peckWORN TIRES de Beurrerie, la liv.

ORANGES Sunkist, dit t;BACON Breakfast, répcIt has been pretty definitely estab­
lished that the rear right tire is the 
first to wear out, the rear left next, 
the front right next and the front 
left last of all.

As a result, practice has become 
almost, general to shift the worn out 
rear tires to fchte front wheels with 
the idea of evening up the wear.

This, however, is dangerous. When 
a worn tire blows out on a rear 
wheel, while the car is travelling at 
a high rate of speed, the driver still 
has enough control of the front 
wheels to guide the car safely out of 
a dangerous skid.

When, however, a front tire lets 
go. and the oar is moving fast, there 
is almost nohting the driver can do. 
The steering is thrown out of his 
control, the car is forced into a 
ferions skid and there are great pos­
sibilités of injuries to all in the car.

Rather have a worn tire on a rear 
wheel, even though it will wear 
down 5=0 much faster, than risk it to 
the frrv> *»r greater safety, how- 
ev#v a that shows the first mark 
of а ‘-с'И worn down to the fabric 
should he taken off and used only as 
a та"»

Grosses, la douzainede choix, la livre quel
W. J. BLACK. Montreal. Director of 

Colonisaticm and Agriculture for 
the Canadian National Railways, 
on whom the honorary degree of 
D.C.L. iDoctor of Civil Law> will 
be conferred by the University of 
Manitoba, on May nineteenth.
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Ask its Best Friends
Diner — "What sort of pudding is 

this ?”
Waitress — "We call it college pud­

ding, sir. Like it ?”
Diner —■ “No. I’m afraid there’s 

an egg in it that ought to have been 
expelled.” — Stray Bite.

APPOINTMENT OF 
NEW DIRECTORS

PRIZES OFFERED 
IN TIRE CONTEST

d’ur 
ses ] 
frir 
dien 
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BOWLING
PUBLIC ASKED TO ESTIMATE 

NUMBER OF CORDS Toronto, 22. — Alt a meeting of the 
board of directors of Dunlop Tire & 
Roubber Gods Company, Limited, 
held at the head office of the com­
pany on Friday, April 22nd, the fol­
lowing new directors were appoin­
ted: George W. Huggett, and James 
I. Simpson, both of whom are direct­
ly active in the management of Can­
adian Industries, Limited,

The board reorganization results 
from the establishment of a more 
intimate management relationship 
on the part of Canadian Industries, 
Limited, which company as is well 
known, holds an important financial 
lnterestin Dunlop. As a further re­
sult of the arrangement whereby J »«»j ; 
Canadian Industries, Limited, will, ** *
in future, take a more active place 
in the Dunlop management picture,
W. R. Walton, Jr., will, as active ma­
nager, represent the Canadian In­
dustries, Limited, interest. J. Wes- 
tren remains as vice-president of the 
company in an advisory capacity.

The Little Iron Men of the Mill 
defeated the Main Office Mogulls by 
23 pins in the Bowling Match. Mon­
day evening, April 25th. Scores were 
as follows :
Little Iron Men

L. C. M. AMERY (top), former Con- 
Secretary, 

and Sir Robert Home (bottom), 
who spoke before the Royal Empi­
re Society in London strongly fa­
voring British Empire currency.

nan 
si nc 
men 
non 
qu’e

servative Dominions Everybody likes trying for a prize 
The challenge to skill and judgment 
is often as strong a lure as the prize 
itself. Whether it be estimating the 
number of beans in a jar, solving an 
intricate puzzle, or choosing a name 
for somebody’s soap, there is a satis­
faction in putting one’s brains to 
work in competition with others.

The prize cotnest just announced 
by the Goodyear Tire Company of­
fers an unusual opportunity to those 
who pride themselves bn their 
powers of deduction.

Never before have people been ask­
ed to estimate the numbr of cords 
in an automobile tire. Some people 
are not even aware that there are 
such things as cords in a tire. Of 
course, tire manufacturers know that 
itis the cords that give the tire its 
strength. But it is doubtful if even 
the men who make tires have ever 
before counted the number of cords.

Some tires contain more cords 
than others. For this reasop, six dif­
ferent types and sizes of tires have 
been selected. Contestants are being 
asked to eriimate the average 
ber of cords in these six tires

The cords do not show on the sur­
face of a tire. They are imbedded in 
rubber under the tread. They are 
visible when a tire is cut in two; the 
ends of the cords can then be seen • 
in the rubber. A section of the tire 
fabric showing the cords is on dis­
play at tire stores throughout Can­
ada to help contestants in making 
their estimate, and entry forms can 
be obtained from the dealler.

The announcement states that the 
correct number of cords has been as­
certained by officialls of the Good­
year Company, and has been placed 
under seal until the contest ends. 
Employees of the Goodyear Compa­
ny and of all rubber companies are 
debarred from competing for the 
prizes, so that no one who has to do 
with tire manufacturing is eligible. 
This puts every one on an equall 
footing.

. The contest closes on June 5th, and I 
names of the winners are to be an­
nounced shortly afterwards.

1st 2nd 3rd Total 
95 76 83 251
81 65 83 229
76 96 86 258
70 76 76 222

67 73 84 224

R. V. McCabe 
George Birnie 
Leo Michaud 
E. E. Stevenson 
Shirley Ross JSSSSSSliNOTICE OF SALE proi

ches
llOU
à je 
rose

Total
Main Office Moguls 
A. M. Matheson 
C. S. Henderson 
A. G. Tracey 
G. G. Gillies 
О. E. Horton

To Marie Albert and Belone Albert, 
both of the parish of Baker Lake, 
in the County of Madawaska, in 
the Province of New Brunswick, 
and Thomas Robichaud, of the 
Town of Fort Kent, in the County 
of Aroostook, in the State of Mai­
ne, one of the United States of 
America, Assignee of the equity of 
redemption, and to all others 
whom it may concern : —
NOTICE IS HEREBY GIVEN that 

by virtue of a power of sale contained 
in a certain Indenture of Mortgage 
bearing date the 24th day of June 
A. D. 1926, and made between Marie 
Albert and Belone Albert, of the first 
part, and Emma Levasseur, of the 
second part, and duly recorded in 
Book Z-3 at pages 532-537 as Number 
26259 of the Madawaska County Re­
cords :

1187
W-91 237

64 192
87 267
74 239
81 229
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‘~rrn Port Arthur News- 
Chronicle. Totall 1164 mщСЛ

— "John, the baby has' 
What on earth. a

“I have solved the mistery of what
advertisesew%r<rv»d q rent, 

aha" T ?"

ke#»-

“When I was twenty I made up 
my mind to get rich.”

"But you never became rich.”
“No, I decided it was a lot easier 

.o change my mind.” — Boston 
Transcript.

Cerooms $1 and up ?”
"What is it ."
' I r,ot vne ci tV V дг rr „.ns a.id 

woe un r 11 right.” — Chic a; o News.

ser
— "Oh. well, let Ivin 

^Mdav is his birthday Soir, au ^85=^
Souper, essayez celai

POUDING RIZ A LA CREME
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Vous roulez réellement sur des
i

Laves Mes le ris, aioates le sacre, le sel et le lelt 
diet avec Гем. Venez dens ea plat beurré et 
elleat m loer et teapoedre» 8» «—caris. Mettes 
le plat risse me lèchefrite reepile d’eee chaude. 
Faites cehe trois heeres і foar nodtrt (MO* F.J. 

ptariean fois duree t la prenltre heare, 
le rit ae s'entendre pas ae feed. Ce

Ж THERE WILL BE SOLD, for the 
purpose of satisfying the principal 
money and interest secured by the 
said mortgage, default having been 
made in the payment of the same as 
therein provided, at public auction, 
in front of the Court House in the 
Town of Edmundston, in the County 
of Madawaska, on MONDAY the 
THIRTIETH day of MAY, A. D. 1932 
at the hour of 12.05 P. M. all the 
lands and premises described in said 
Indenture of Mortgage as follows :—

“All that certain lot, piece or par­
cel of land and premises situate, 
lying and being in the Parish of Ba­
ker Lake, County of Madawaska and 
Province of New Brunswick, bounded 
and described as follows : —

"Beginning at post standing on the 
western bank of shore of Baker Lake 
at the most northern angle of lot 
"D”; .thence running in a southwest­
erly direction along the division line 
of said lot “D”until it intersects the 
rear line of those lots; thence along 
the same in a northwesterly direc­
tion forty rods to another post ; 
thence southeasterly along a line 
parallel with aforesaid side line ; 
and being forty rods distant from 
the above mentioned division line of 
lot "D” to another post standing on 
the bank or shore of the Baker Lake 
aforesaid; and thence southerly a- 
long the same and following the va­
rious courses thereof to the place of 
beginning. Being the southern part 
of lot “C” southwest of Baker Lake 
containing sixty acres more or less.

“Also all that certain lot, piece or 
parcel of land and premises situate, 
lying and being In the parish of Ba­
ker Lake. County of Madawaska, 
Province of New Brunswick, bounded 
and described as follows: — On the 
southeast side Une by lot No. 17 in 
Tier Two SW of Baker Lake; on the 
southwest side line by a reserved 
road; on the northwest side by lot 
No. (11) eleven In said tier Two and 
lots number 13 and 15 In Tier 2 south 
west of Baker Lake containing two 
hundred acres more or less. Being 
tlie same lands and premises deeded 
to the said Marie Albert by Elise 
Kennedy and Vital Kennedy her hus 
band by deed dated May 21st A. D. 
1924 as it will appear by the Mada­
waska County Records Book R-3 No. 
24663 pages 723, 724 and 725 of the 
said Records.”

Together with aU the buildings, 
improvements and appurtenances to 
the said lands and premises belon­
ging.
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Г"Y70YF.Z la vignette ei-dessus. C’est une section dû 
V Pneu Gutta Percha, pour vous faire Voir leà 

Coussins de Gomme—de larges bandes de gomme dé 
our amortir les chocs martelants et 
a route.

Remarquez-les tous les trois sous la semelle où le 
pneu reçoit tous les coups.

Voyez les dans les parois où ils sont placés poui 
réduire la tension du roulis et les renforcer à Peffleuro- 
ment de la jante.

Ces Coussi ns de Gomme suivent l’entière circonférence 
du pneu — et il 
Gutta Percha ou 
quatre d.:ns les parois.

Les Pneus Gutta Percha seuls ont cette étonnante 
caractéristique—les Coussins de Gomme—et malgré 
cela, les Pneus G u Ua Pc reha ne coûtent pas plus cher que 
les pneus ordinaires. Une qualité additionnelle dès le 
premier jour—achetez alors les Pneus Gutta Percha.

4s
AUTOMOTIVE

WORLD tpur caoutchouc p 
meurtrissants de I

pm UN11ONE-EYED CAR DANGEROUS

How often does the night driver 
get the impression that he isapproa- 
"hing an advancing motorcycle only 
o discover, a few seconds later, that 

it was another one-eyed highway 
It is comforting to know 

that traffic authorities everywhere 
in Canada are concentrating this 
vear on removing this danger to 
night driving. Driving with only one 
iight, espacially If it is the right- 
hand one. leaves other drivers in 
doubt as to the type of vehicle, and 
on a narrow road, is often disas­
trous. More than that, ‘ the driver 
with a single bulb has an insufficient 
Illumination of the road and the 
othèr cars’ sronger lights, even 
though not gluing, are often enough 
to blind him;

dan
tuel
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y en a sept dans chaque pneu 
Jloadcraft, trois sous la semelle el

glOl
pro

LE PNEU GUTTA PERCHA
Outre lee Coussins de Gomme, 
le Pneu Gutta Percha illustré ci- 
deeeue, est pourvu d’une Semelle 
Reeieto, d’un tissu imprégné de 

chouc, de parois renforcée*, 
semelle plus large — 

ces avantages ne coûtant 
lus cher.

don
lets
frai

et d’une

pasp
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Gutta Percha & Rubber, /£> 
Limited

Bureau-Chef, Toronto

Succursales d'un océan 
à l’autre

s . (№FLE ROADCRAFT
Les Pneus Extra-forts et Ballons 
Réguliers Roadcraft Gutta 
Percha eut l’exclusive caractér­
istique des Coussins de Gomme 

la tenace Semelle Reeieto, et 
valeur exceptionnelle à

.
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ne coûte pas plus cherf

sont une 
pins bas prix. cettAn interesting demonstration con­

trolling the operation of an auto­
mobile by radio was given at some 
of the General Motors’ shows this'
Spring. The apparatus consisted of 
a radio operating set on the running 
board of t Chevrolet, and a trans- .. , _ ... . 
mittlng «et In the hands of «h, de- J f “lchaud

. Solicitor for Mortgagee 
л 4fs-28avrU.

REІ1

PNEUS GUIPA PERCHA
Dated the 25th day of April A. D

I 1932: V !- ■ ■(Sgd) Emma Levasseur 
Mortgagee У; tioi

V* ICOOSSINES A LA SOMME 1-А.■ jmonstrator some distance svray 
telegraph key on the transmitting 
set gave “orders" to the receiving set і 
on the Chevrolet. The transmitting!
se had a tube antennae five feet high Giving the After: з the Lowdown 
corresponding to a similar antennae. Mrs. Brown < eading the newspa- 
on the car, the latter being conbec- per) “John, it refers here to some 
ted with the controls. The program: gunmen taking a man for a ride. 
Included starting and stopping the] What kind of a ride ?” 
oar, turning lights on and off. and] Brown: A slay ride, my dear." — 
sounding the ham. I Boston Ttranscript.

MARATHON 
“BLUE”

tre
Fabriqué, per U Plus Grind. Compagnie de Caoutchouc entièrement cenedienne—Fondée en 1883 ven

Edmundston FILLING STATION — Edmundston 
Creighton & Caldwell, Ltd.
A. B. VIOLETTE —

tho
Edmundstoi
St-Leonard.
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Un Accessoire Pratique pour vous—GRATIS
rtr Murrhandid Gutta Pcrrha voue pr^ntrr» Gratis un joli eldr- 
;viro ijui voue indii'iuira o.uund changer l'huile, greiwer le châwi», 
fier lee pneus et le batterie, e'e. Commodément petit, il peut être 
al!6 en un mutant dm.» votre niito. D<«nandez-|e.
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CORSETS FOR SALE
As local representative, I offer 

for sale “Spencer” Corsets, cus­
tom-made, for Health and Dress 
purposes. Any lady interested in 
inspecting the styles and samples 
may call Mrs. Raymond Clavette, 
Phone: 90-2.

1
L

If you are one of our subs­
cribers give us your news ; 
we will publish it 

without any charge.
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LE MADAWASKA —П n'est pes de plus grande 
gloire que de combattre pour la 
langue de la patrie.—Jean Dorât.

J.-G. BOUCHER, éditeur-propriétaire. ABONNEMENT : Canada $2.00 Etranger $2.50 Rédigé en collaboration.

chemins.Le Succès est Assuré enquêté récemment. Il adressa à un grand nombre des 
hommes d’affaires les plus importants de son pays, un 
questionnaire. Parmi les questions il y avait celles-ci : 
“Croyezvous qu’il existe une force supérieure à la for­
ce humaine? Croyez-vous que nous sommes soumis et 
resp°nsables à cette Force Supérieure ? Croyez-vous 
que nous devons y recourir ? Enfin, priez-vous quel­
ques fois ?”

Plusieurs ont répondu affirmativement à ces ques 
lions. Nous voyons les noms de Herbert C. Hoover, 
président des Etats-Unis, John D. Rockfeller, le grand 
philantrophe américain, J. P. Morgan, un grand finan­
cier, etc.

O a. n. твкххші^t pourtant un cercle fut fondé dans cet endroit et 
lisez bien les remarques du président, un jeune homme 
d’une formation comme la moyenne de nos jeunes gens 
en possèdent.

En prenant son siège de président, M. E. S*-Pierre 
disait aux membres du nouveau cercle: “Je suis surpris 
de l’honneur que vous me faites. Vous n'avez pas choi­
si un des plus fervents catholiques. Vous voulez que je 
devienne meilleur. Du moins, je m’engage à faire tout, 
mon possible par l’exemple et par les conseils pour le 
bien de notre cercle. Je vous demanderais à tous d’être 
sincères, aujourd’hui, de travailler avec entente. Dans 
ces conditions, je suis sûr d’un bon résultat.”

En voilà un qui a vite compris le'sprit de l’organi­
sation de la jeunesse et sous sa direction, il n'y a au­
cun doute que le cercle Gagnon accomplira beaucoup 
dans l’avenir.

4

VARIETESL’A. C. J. C. VIVRA
APROPOS DELA DEPRESSIONComme nous le disons ailleurs, le R. P. Paré est 

retourné à Montréal ces jours derniers.
Depuis la mi-mars, alors qu’il revenait à Camp- 

bellton poursuivre dans le diocèse de S. E. Mgr Chias- 
son l’oeuvre magnifique d’organisation, opérée avec 
tant de succès quelques mois auparavant dans le sud 
du Nouveau-Brunswick, en Nouvelle-Ecosse, voire mê­
me au Cap-Breton, le dévoué missionaire acéjiste n’a 
pas connu de repos.

Jusqu’à l’heure^de son départ, il a parcouru, l’une 
après l’autre, toutes nos paroisses jusqu’aux plus re­
culées, y prêchant partout “l’organisation de la jeunes­
se et l’union des forces catholiques.”

Si l’aumônier général de ГА. C. J. C. est satisfait 
du travail accompli, de l’empressement que l’on a mis à 
répondre à son vibrant appel, la population chez la 
quelle il vient d’implanter le drapeau acéjiste ne l'est 
pas moins et ressent pour le distingué jésuite une re­
connaissance sans borne.

il se produit, en ce moment un mou­
vement pour réfréner la vague d’é­
pargne. Les économistes et même 
l’Etat, dans des conférences ou par 
la voie de la presse, demandent at* 
personnes qui ne sont pas pauvres de 
ne pas trop restreindre leurs dépen­
ses, leur train de vie. A Paris même, 
il a été mené grand bruit au sujet de 
la déclaration faite par une dame as­
sez connue dans la société, qu’uni- 
quement pour donner l’exemple, et 
sans qu’elle y fût contrainte pécuniè- 
rement. elle avait renvoyé plusieurs 
de ses domestiques. Un journaliste 
de bon sens avait relevé le fait dans 
une chronique, et le dit article sou­
leva une vive indignation contre la 
jeune femme sus -mentionnée. En 
tout cas, n’y aurait-il pas là une le­
çon, dont devraient profiter tous 
ceux qui ont le bonheur de ne pas 
être atteints par la crise actuelle ?

George Nestler Tricoche.

Dans tous les pays où la dépres­
sion régne, on entend parler d’éco­
nomies, de retranchement. Etant don 
né que la crise en question est due 
en grande partie à un emballement 
sous le double rapport de la produc­
tion et des dépenses non absolument 
nécessaires, les mote “retranche­
ment” et “épargne” se comprennent. 
Toutefois U ne faut pas aller trop 
loin. C’est lie brusque arrêt ou ralen­
tissement dans la production, ainsi 
que le licenciement d’employés ou 
commis des services publics comme 
des entreprises privées qui ont pro- 
iuit le chômage: plus on avance dans 
oette voie, plus on complique la ques 
tion en augmentant le nombre des 
non-employés. D est également vrai 
que, moins l’on achète, plus on ris­
que de faire supporter le contre coup 
de ce retranchement par des ouvriers 
ou des commis de magasin. C’est 
pourquoi, en Prance tout au moins. I

L’ancien propriétaire du “Daily News" de Chica- 
g°, Victor F. Lawson, répondit à la dernière question 
comme suit: “Oui, je prie tous les jours.”

Et l’auteur de l’article dans lequel nous avons pui­
se ces renseignements, conclut comme suit : “La vie de 
prière de Jésus sur la terre nous donne l’assurance que 
la prière est le souffle de vie qui nous apportera la vic­
toire et la paix dans nos malaises temporels.”

X 'v

Il importe que chacun se pénètre de l’esprit de l’A. 
C. J. C., que tous les membres comprennent bien que les 
cercles ne sont pas des associations athlétiques, des 
cercles littéraires, non plus des confréries de piété.

L’A. C. J. C., comme on l’a répété souvent, est une 
école de formation personnelle pour ses membres. Ceux 

Il semble que le moins qu’on puisse faire en retour fî ne se serviront des jeux, de l’étude et des pratiques re- 
d’un service qu’on ne saurait trop apprécier, pareeque ligieuses que comme des accessoires pour atteindre Vi­
ses possibilités futures ne peuvent se mesurer, est d’of- déal que tous doivent avoir: devenir un homme dans 
frir au zélé fondateur, au nom de notre population aca- son âme et dans son corps, dans son intelligence et dans 
dienne et particulièrement de sa jeunesse, l’expression sa volonté, 
de nos remerciements.

Notre reconnaissance sera pratique si, ne se bor­
nant pas aux paroles, elle se traduit dans nos actes ; 
si nous poursuivons aves la même ardeur le travail 
inencé; si nous faisons chacun notre large part, et don­
nons à l’entreprise toute la coopération et l’assistance 
qu’elle mérite. -1 If іЙІіЗИВ

Que découlera-t-il de l’oeuvre, ou plutôt de l’union 
promotrice d’oeuvres dont on vient de jeter les bases 
chez-nous? Nous l’ignorons et beaucoup d’autres avec 
nous. Les pessimistes ont assurément leur note dolente 
à jeter. Regardons l’avenir avec assurance, car il est 
rose : a d’autres de couper les ailes, s’ils y tiennent !

À nous de mettre toute hésitation de côté, d’emboi- 
ter fièrement le pas à la suite des chefs, sans présomp­
tion, mais sans peur. Il n’est pas logique que, l’avant- 
garde se relève à l’arrière et, par mesquinerie, par 
crainte de l’effort ou par manque de volonté, laisse pe- 

quelques épaules, tout le fardeau qui incombe, 
par responsabilité personnelle.

Si un prêtre, distingué comme l’aumônier général 
de cette vaste Association, a eu le courage de faire trê­
ve de son temps à des occupations sans nombre, parti 
culièrement cette année, de faire face à des difficultés 
de toutes sortes, de voaeer nuit et jour par monts et 

(c’est bien le cas de le dire), sur des routes sou-

Gaspard BOUCHER.

service de malle quotidien. De tous 
les Inconvénients, c’est celui dont 
nous aurons le plus à souffrir.

JK
NOTRE COURRIER

LE THÉ: ls
P. B.

Kedgewick, N.-B., 
23 avril, 1932. .C# journal détourne toute responsa- 

biMU mu sujet des lettres ouvertes 
paraissant sous cette rubrique.

ML to rédacteur,
"Le Mftdmsfca”
Stimunéeton, N. B.
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A""SALADe’a
POUR AUGMENTER LA SECURITE 
DANS LA CIRCULATION

L’homme ne meurt, il se tue. — Dr 
F rois sac.

îen

60 ans : près de 22,000 jours et nuits.
Je tous serais très reconnaissant ^gr Baunard. 

de l'hospitalité dans vos colonnes, 
pour protester contre la rumeur^qul 
circule actuellement au sujet que le 
C-N-R, doit enlever le train Express 
allant de Campbellton à Edmunds- 
ton à partir du premier mai et nous 
laisser un train accomodation, avec 
service de malles et passagers, trois 
fois la semaine.

Je crois me faire l’interprète de 
tous les citoyens de cette partie des­
servie par le chemin de fer en pro­
testent contre cet enlèvement proje­
té; des requêtes seront présentées 
aux autorités sous peu, de toutes les 
paroisses affectées.

Les paroisses de Kedgwick et de 
St-Quentin et des autres petits cen­
tres située le long du chemin de fer 
forment une population d’au-delà 
sept mille Ames et je crois que c'est 
une Injustice de nous enlever ce train

Je comprends fort bien que le C. N.
R. a des difficultés dans ses finances 

- et que le mot d’ordre est d’économi­
ser le plus possible, mais n’y aurait- 
il pas d’autres moyens d’économiser, 
par exemple, les grands paquebots et 
’.es Hôtels de luxe ?

Depuis que le C. N. R. a pris char­
ge de cette ligne de Campbellton à 
St-Léonard, je crois qu’il a fait plu­
sieurs millions de piastres; si les af­
faires sont paralysées aujourd’hui, je 
sais que dans le passé il y avait beau­
coup de traffic et nous serions sur­
pris des revenus rapportés au C. N. R. 
par oette petite ligne de chemin de 
fer. Donc 11 va sans dire que nos dol­
lars ont contribués aux achats des 
bateaux et des hôtels.

Aujourd’hui, on veut nous enlever 
le seul service pratique que nous 
ayons. Pourquoi ne pas nous faire 
bénéficier des revenus de leurs a- 
châts? Nous sommes ici de pauvres 
gens, n'ayant pas les moyens, pour 
la plupart, de nous payer un voyage 
sur ces magnifiques bateaux, ni de 
séjourner dans ces hôtels de luxe ; 
que l’argent de ceux qui peuvent s’en 
servir contribue à nous donner le 
service que nous réclamons.

D’ailleurs, je crois que l’on pour­
rait nous donner un service quoti­
dien quelconque plus économique que 
le train actuel et tout le monde se­
rait satisfait.

D’un autre côté, avec l’ouverture 
du chemin public de Campbellton- 
9t-Léonand, je crois que ce serait 
donner le champ libre aux autobus, 
si l’on diminuait les trains.

Comme le disait devant moi, l’au­
tre Jour, quelqu’un de grande auto­
rité dans la région, “nos gens s’ha­
bitueront à se dispenser du train et 
plue tard quand le service sera réta­
bli, il ne rapportera pas ce qu’il de­
vrait rendre."

Lee citoyens devraient aussi son­
ger à encourager le service des trains 
de préférence à l’autobus; si le C. N.
R. doit faire des sacrifices, il est rai­
sonnable que chacun fasse sa part.
L’autobus est pratique pour 3 ou 4 
mois au plus; mais l’hiver venu, nous 
sommes bien aises de retrouver le 
train pour voyager; donc il y va de 
notre intérêt de maintenir le service 
qui noue est le plus utile.

Espérons que les autorités du C.
N. R. ne donneront pas suite A oette 
rmneur et que nous aurons notre

СОЛ1-
La saison active de l’automobilisme vient de s’ou­

vrir. D’une part c’est le transport prompt et agréable 
qui recommence, d’autre part ce sont les dangers de 
la route qui reviennent. Si l’on s’arrête à penser aux 
nombreuses victimes que l’auto fait annuellement, à 
tous ceux que les accidents rendent infirmes, aux mon­
tants considérables que coûtent les collisions, on ne 
peut s’empêcher de prendre la résolution d’être pru­
dents en conduisants son auto.

Les gouvernements s’efforcent de faire des lois 
pour augmenter la sécurité sur les grandes routes. En­
core ces règlements n’ont-ils de la valeur qu'en autant 
qu’ils sont suivis.

La ville d’Edmundston a besoin de règlements 
pour la circulation et le stationement des autos dans ses 
rues. C’est pourquoi nous demandons au Conseil de 
ville de considérer dès maintenant ce problème.

Il s’agirait de déterminer une rue, ce qui est faci 
le, sur laquelle la circulation sera libre, de placer des 
signaux d’arrêt aux intersections des rues transversa­
les. Il faudrait également que le stationnement soit ré­
gularisé. Il existe ceriaines rues où le stationnement of­
fre de graves inconvénients pour la circulation. Ainsi, 
les automobilistes connaissent les conditions qui exis­
taient les années dernières aux alentours des théâtres, 
pendant les heures de représentations.

Il existe déjà des règlements de circulation dans les 
statuts de la ville.Que nos édvles les étudient, les amen­
dent s’il y a lieu de le faire et surtout, s’efforcent de les 
faire observer. Il s’agit de commencer et d’être tenace 
nendant quelque temps. Tout ira bien par la suite. 
SEMAINE DU DIMANCHE

Quiconque ne travaille pas à se 
rendre meilleur est absolument in­
digne de vivre. — Colonel Paqueron.

Il faut beaucoup étudier pour sa­
voir peu. — About.

L’esprit ne peut que momentané­
ment donner l’apparence du savoir : 
grattez un peu. — A. Barrantin.

MÉLANGE ORANGE PEKOE
‘Tout Irais des plantations’

P
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“ where quality counts ”
scr sur

VENTE POUR LE 
GRAND MENAGE

HOUSE - CLEANING 
ANNUAL SALEil

Its HANDYAmmoniac
Cire à Plancher

pqtм pkg.Ammoniavaux
vent impraticables, par une température presque tou­
jours défavorable, pour venir même dans nos plus hum- 
blels paroisses sonner le réveil de la jeunesse et mettre 
dans ses mains l’étendard de l’idéal, pourrions-nous 
nous refuser à affronter des difficultés moindres ?

Rendons-nous compte de nos forces : on verra en 
pace six de la présente édition un tableau démontrant 
ou’en l’esnace d’un mois à oeine. 46 cercles d’A. Г. T. F 
ont surci dans notre diocèse, portant à 92 les fonda­
tions. et les nombreuses adhésions depuis n’v sont oa«...

E
FA

Btc
Tin

PERFECTION FLOOR WAXns.
rouleau 

30 pds—30 ft. 
CoilsCordes à linge

Vadrouilles- 
Corned Beef

От

CLOTHES LINES

Yatch 
MO S

chac.
each.

comnrises. ...
Sons 1e natron ape précieux de Leurs F.xretlenres 

NN. SS. les évêmies des diocèses acadiens, et d’un $■ 
orand nombre d’autres dignitaires ecclésiastinues et 
liics. la section acadienne de VA F T. F. ne peut man­

de réaliser ce nu’on attend d’elle

Déjà il existe au Canada la semaine de la préven­
tion des incendies, la semaine du poisson, et plusieurs 
autres au cours desquelles les autorités civiles cher­
chent à faire l’éducation du peuple dans le but de pré­
venir les incendies désastreux qui causent des pertes 
considérables chaque année, d’encourager la consom­
mation du poisson et d’autres produis canadiens, etc.

La semaine prochaine, les autorités religieuses a- 
vec l’aide des organisations laïques, s’efforceront de 
faire comprendre au public la nécessité d’observer le 
dimanche en cessant les travaux manuels et en consa­
crant cette journée pour sanctifier le divin Créateur.

Dieu, dans sa grande bonté, nous acc°rde six jours 
par semaine pour vaquer à nos occupations personnel­
les pour le bien temporel de notre corps et des person­
nes qui dépendent de nous. Il ne s’est réservé qu’une 
journée, le dimanche. Maître de toutes choses, de tout 
ce qui nous entoure, de t°us les biens que nous possé­
dons, souverain Roi de chacun de nous et de tous le. 
peuples, le bon Dieu avait le droit d’être plus exigeant. 
Il ne l’a pas voulu, ill ne nous demande qu’une journée 
par semaine pour lui rendre nos hommages. CeJdevoir, 
il -nous l’impose comme une “bligation à laquelle nous 
ne pouvons nous soustraire. Il ne date pas du dernier 
siècle, il nous fut tracé par Dieu Lui-même dans le de­
calogue qu’il donna à Moïse sur le Mont Sinai.

Malheureusement les peuples semblent oublier ce 
commandement. L’ambition, l’amour du gain, ont été 
la cause que des patrons ont fait travailler leurs Ou­
vriers le dimanche, sans nécessité absolue, que des 
vriers, oubliant que le dimanche était une journée con­
sacrée au Seigneur, se sont livrés à des oeuvres serviles.

La Majes*é du Roi des rois ne pouvait être ainsi 
ignorée indéfiniment. Nous sommes témoins et victi­
mes aujourd’hui d’une crise de chômage dont il faut ti­
rer une leçon. Les chefs d’industries ne tr°uvent qu’un 
marché encombré de leurs produits et ils doivent sus­
pendre leurs opérations ; les ouvriers qui gagnaient 
double salaire lorsqu’ils travaillaient le dimanche, ne 
peuvent même plus trouver d’ouvrage sur semaine.

Sachons donc revenir à Dieu et aux commande­
ments de son Egllise. La nécessité de la prière appa­
raît de plus en plus évidente, même pour les affaires 
matérielles. Nos frères dissidents, des religions protes­
tantes, la reconnaissent tout autant que nous. Le grand 
économiste américain; Roger Babson, fit une curieuse

И •
2-а 2 btes 

No. 1 
Tins

marque
STELNA
Brandruer

Lionel LEBEL.
Diverses sortes 
Assorted Varieties 

btes 
tinsSOUPES Aylmer

SOUPSГ Faits d’Actualité J
V

SUCRE-SUGAR Щ - 52c
Granulé ou Brun — Granulated or Yellow

UNE EMBUCHE AUX ACADIENS

Un pasteur protestant, de langue française, connu 
dans plusieurs sections rurales de notre comté, fait ac­
tuellement de la propagande à longue distance dans les 
milieux acadiens. __

On nous dit que plusieurs personnes dans notre ré­
gion, et probablement beaucoup d’autres dans toute la 
province, ont reçu une lettre de ce pasteur actuellemnt 
domicilié à St-Jean. Ces lettres contiennent des feuil­
lets de propagande et une petite bible, le tout écrit eu 
fiançais. Sur un de ces feuillets nous lis°ns: “Acadiens, 
savez-vous que. . . ” et l’extrait d’un article de notre 
ami J.-B. Nowlan, paru dans “L’Evangeline” du 29 fé­
vrier dernier.

Il est facile de constater le guet-apens dressé pour 
attirer les personnes sans méfiance. Il n’y a qu’une cho­
se à faire, dans ce cas, c’est de brûler immédiatement la 
lettre et son contenu. Personne n’a le droit de garder 
cette littérature en sa possession.
REMARQUE A POINT D’UN PRESIDENT

і Sirop-Crown-Syrup oc J
Boite — No. 5 — Tin Os) y*

Fromage - Cheese

Shredded WHEAT 12/
Paquet — Package
CONFITURES — JAM
aux Fraises, pot 40 oz.
Srawberry, 40 oz. jar 18/35/ Nouveau, liv. — NEW, lb.

Sel - Table SaitBiscuits - SODAS 09/25/ Sac 34 liv. — 34 lb bag2 liv. pesé — Bulk, 2 Ihs

SAUMON Rose, 2 btes No. 1 ОС Л 
Pink SALMON, 2 No. 1 tins 
Planche à laver, en bois 
Wooden Washboard, each _

Thé-D.S.L.-Tea
pqt rouge, 1 liv. — Red lb. pkg.

GRUAU roulé, 6 liv. 
Rolled OATS, 6 lbs. _59/

Рчі
K. SUR LE
■ ------BIEN-ETRE
Ш de BEBE

GRATIS

LIVRET Sucre en Poudre, 2 liv.
Bulk Icing Sugar. 2 lbs------
OEUFS Frais, la douzaine
Fresh EGGS, per dozen-----
CAFE — Tasty — COFFEE 
pqt 1 liv.—lb package —-,— 
Biscuits Sodas, le paquet 
McCormick’s SODAS, pkg - 
Bonbon Humbugs,
Humbugs CANDY_______
SPAGHETTI, “Hirondelle” 
3 btes — 3 Tins---------------

Flocons de Savon, 3 liv.
Bulk Soap Chips, 3 lbs_
MACARONI,
3 livres — 3 lbs__________
FEVES Bens, la boite
Bens BEANS, Tin_______
GRUAU Q. Quaker, le pqt 
Quick Quaker OATS, pkg _ 
Graisse pure, 20 livres
Pure LARD, 20 lbs_____
OIGNONS égyptiens, liv. 
Egyptian ONIONS, lb___

ou-

14/Bébé voue éveille-t-il, en pleurant, la 
nuit? Eut-il capricieux? Pâle? Pèse-
•41 au-deutuaa de la meyenss? Notre 
Bvret, faisant autorité sur le Bien- 
Etre de Bébé, vous aidera. Les mères 
regrettent de n'aveir pas connu plus tôt le “Bien-Etre de B&é”. utile, 
■eaeé et épargnant tant d’ennuis. 
Peur un exemplaire, franco, utilisez 
ee ceupen.r

/
Ж3Ceux qui doutent du résultat des nombreuses fonda­

tions de l’A. C. J. C. dans notre diocèse et dans toute 
I Acadie", nreonhaissent pas la grandeur d’âme de no­
tre jeunesse dans laquelle on .rencontre ce désir de de­
venir meilleur et de faire le bien.

On a dit que le succès du R.P. Paré est dû à l'en­
thousiasme qu’il a su susciter sur son passage. C’est 
vrai dans plusieurs cas, mais cette remarque ne s’appli­
que pas au cercle Gagnon d’Arsenault Siding, où l’au­
mônier général n’a pu se rendre à cause des mauvais

T»,

07/ F--------------------- -—---------------- Obi Vrn Twbbib, Obi 1
e.-VoalUeu a'utUln, gratia, що •»- І 
*в Іtarai Ііімв-Еп 4в Bébé.” I

L,..Fromage - Baumert - CheeseSPECIAL!

MUFFET Z 10/ au piment,
ordinaire
savoureux

pqt Pimento
Plata

Relish
У* lb
Pkg

I .
: ..'-,?"чг"-1 ж4*"

.. ’ ' 7 - . t-* ‘‘Ж,шяшж
___ ÙL■

• •

1 —C’est presque nue position eo-
I dale de nos Jours, de parler (ran- 
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II cleanersLe N.-DAME DU LAC L’AFFAIRE LA 
PLUS IMPORTANTE 

DU MONDE

C h e xn і n de F e f

TEMISCOUATACoin 1
1JT elouêe comme du bois! 
MJà Son poids léger la rend 
facile à manier. Elle n’exige 
aucun traitement décoratif 
coûteux. Effectivement, dis­
posée en panneaux, on n’a 
plus à y toucher.

Servez-vous en pour créer, 
dans toutes les parties de 
votre foyer, des murs, pla­
fonds et cloisons incombus­
tibles.

Très solide, excellent iso-' 
lant, à l’épreuve de la vermi­
ne et des courants d'air, 
facile Д poser, c’est une 
économie de temps dans les 
constructions neuves et la 
base idéale du Gyptcx et de 
l’Alabastinc.

On reconnaît facilement le Gyproc.
Chaque feuillet parle son nom et 

est bordé d'une bande verte.

І<D. P. S.)
AvHORAIRE

En force le 30 Nov. 1931 
EXPRESS

Dép. Rivière-du-Loup 
Arr. Edmundston

du —Nos jeunes ont voulu témoigner 
de leur reconnaissance envers. M. J. 
Orner Bergeron, dimanche soir der­
nier pour le bon accueil fait aux pa- 

j tineurs, au cours de la saison qui 
vient de s’écouller

b ermier UA&SïJRAttCt-VIE PROCURE 
1—Un fonds disponible au 

ment du besoin:h
Л

8.00 a. m. 
11.35 a. mI 9—L’argent nécessaire pour faire 

face aux obligations échéant 
BU déoàe du père, tels qui 

taxes

| En conséquence, ils se rendaient 
tous à la demeure de M. Bergeron, où 
la soirée débuta par une partie de 
cartes, M. Robert Beaullieu fit ensui­
te présentation d’une bourse, comme 
marque d’appréciation, au nom de 
tous les patineurs. Ce n’est qu’à une 
heure avancée qu’on se sépara, em­
portant les meilleurs souvenirs de 
cette agréable soirée.

Etaient présents: M. et Mme J. 
Orner Bergeron Mme Wilfrid Ber­
geron, Mlles Germaine Cloutier, Yo­
lande Dubé, Marie-Thérèse Beaulieu 
Elisa Ouellet, G liber te Simard, Ger- 

j maine Bouchard, Simone Dumas, Gi- 
: sèle Dubé, Alice Bouchard, Marie- 

Au pays des mines, à une dizaine Thérèse Dumas, Georgette Bergeron 
. ., de milles du chemin de fer National Rose-Anne Cloutier, Reine Dumas,

Jours placé dans la troisième caie- canada, traversée par une rivière Solange Bouchard, Yvonne Sévigny, 
=oric- . , . poissonneuse qui se Jette dans le lac Norma Violette, Marguerite Rouleau

Les agents de la Division геаега. Abitibi, Palmarolle offre des avanta- Bérengère Bergeron, Yolande La-1 
de l'Industrie Laitière et de la Ré­
frigération offrent les conseils sui­
vants pour prévenir l’absorption de 
l'odeur de gazoline par la crème 

(D Faites en sorte qu’il soit ab­
solument impossible aux vapeur sor­
tant du tuyau d’échappement du mo­
teur d'enterr dans la chambre de 
l’écrémeuse. Vous pourrez y arriver 
en établissant un raccordement bien 
serré entre le moteur et le tuyau 
1 échappement et en faisant sortir 
le tuyau par le toit au lieu de le faire 
passer par le mur du bâtiment. Par 
ce moyen, qu’elle que soit la direc­
tion du vent, les vapeurs sont diri­
gées loin de la crème.

(2) Une cloison étanche en bols, 
entre l’écrémeuse soit entre le mo­
teur et la direction d’où soufflent les 
vents dominants.

(4) Le conducteur de la machine 
qui est obligé de toucher à la gazo- 
line et au moteur devrait prendre 
le plus grand soin pour éviter de por­
ter des odeurs de gazoline sur ses 
mains et ses vêtements.

(5) Ne mettez jamais de la gazoli- 
' ne dans un bidon de crème, une

7ème année - Doralice Gagné 115.! chaudière de lait ou un autre usten- 
M.-Blanche Ouellet 113.6, Thérèse1 she laitier.
Therriault 107.2, Jeannette Dupond
105.7. Irène Valcourt 104.3, Gertrude 
Brown 103. Régina Morin 99 
Marthe Deschênes 98.6, Alida Val- 
court 97.5.

Gètr.e année — Irma Chamberland 
99, G'.orianne Therriault 97.1, Edmée 
St-Pierre 91, Madeleine Gagné 89.8.
Aline Landry 83.7, Gertrude Leblanc 
81.1, Julie-Anna Thibault 78.

Sème année — Hermance Soucy
113.8. Gabriellc Therriault 105. Ger­
trude April 92.4. Marguerite Gagné 
90 1, M.-Stella Thibault 89.8, Juliette 
Raymond 79.8. Irène Pelletier 69.7,
Rose St-Pierre 66.7.

:ssГА.
0)-;. • I:vEdinundston 

Livj&re-du-Loup,
4.00 p. m. 

* 7.30 p. m. ROSE SEDUISANT comptes, hypo 
et frais d'adm

Sb ii
3— L'équivalent en argent comp­

tant des Intérêts du père dans 
les affaires où U était sagas# 
et qui pourraient perdre df 
Isur valeur après en mari-

4— Un revenu mensuel garanti 
pourvoyant à la subsista no» 
de la famine.

MIXTE
Dép. Edmundston 
Arr. Connors, N. B.

MIXTE

L'ODEUR DE LA GAZOLINE 
GATE LA CREME

C’est ce qu’elle est devenue. 
C’est de résultat que vous obte­

nez. quand vous nous envoyez des 
vêtements pour être nettoyée à

12.35 p. m. 
2.25 p. in. A\

Notre Empire dü NordOu trouve aujourd’hui beaucoup de 
fermes où l’écrémeuse centrifuge au 
moyen d'un moteur à gazoline. Dans 

il convient de prendre les pré­
cautions les plus strictes pour éviter 
qve la crème et le beurre ne contrac­
tent lo’deur de la gazoline (mono- 
xvde de carbone). Le beurre qui a ce 
défaut est très mal vu, et 11 est tou-

Dép. Connors. N. B 
Arr. Edmundston 
N. B. — Heure du méridien de l’es* 

Service quotidien, excepté le dlman-

8.00 a. m. 
9.50 a. mPALMAROLLE La durée est prolongés, les cou­

leurs conservées et ravivées, la 
saleté éliminée scientifiquement 
et rigoureusement. Apportez nous 
vos broblèmes de nettoyage à sec

Г A-T-IL UNE AUTRE FORtfE 
DE PLACEMENTS QUI EN 

FASSE AUTANT?

ET SES NOUVEAUX COLONS
Correspondance à Edmundston a 

vec le chemin de fer du Pacifique 
Canadien et à Rivière-du-Loup avec 
tous les trains d’express des chemins 
de fer Nationaux.

Pour plus amples informations 
prospectus, etc., s'adresser à

T. N. Walsh, Agent Général du 
Fret et des Voyageurs.

Service d'üppel et de livraison— 
Service de blanchissage pour les 

hommes.
SUN LIFE ASSmtANCF 

Company of Canada 
Canada’s Leading life Go. 

Ass. en force: 12.4M.000.000 
Actif: |568,000,ÛM.

AvGYPSUM, LIME AMI» ALA B ASTI NE, 
Canada, Limited 

Montréal

ges sérieux aux familles qui veulent plante, Albina Bergeron, Liliane 
établir leurs nombreux enfants. Ce Bergeron: MM. Robert Beaullieu, Os 
sol d’alluvions argileux, défriché, è-* oar Bergeron, Cyrille Bouchard, Geor 
goutté et bien cultivé, produit en ges Morin, Paul Cloutier, John Ma- 

theson, Normand Bouchard, Jean- 
Paul Ducharme, Gérard La plan te, 
Wilfrid Mailloux, Renaud Sirois, Gil­
bert Laplante, Léon Violette, Gérard 
Mailloux, J. Adélard Ouellet, Léo 
Bergeron, Louis Laplante.

Téléphone 32-21p.o
12M

Collection et livraison dans tou­
tes les parties de la vüU. G. T. KENNEDY іquantité le mil, le trèfle, les grains, 

les légumineuses et les légumes. Cet­
te région deviendra fameuse pour l’in 
dustrie laitière, l’élevage et la cultu­
re mixte.

Б y a à peine dix ans il ne se ré­
coltait pas là 50 bottes de foin. On 
en fauche maintenant des milliers 
de tonnes. L’an dernier, en volailles, 
du porc, des viandes, on y récolta di­
vers légumes et les patates pour les 
besoins de la population.

Et Palmarolle est un fameux pays 
de chasse.

Quoique la forêt soit d'une belle 
venue, le défrichement des terres est 
facile. La rivière Palmarolle est na­
vigable et les usines de pulpe et de 
papier dfe l’Iroquois Falls sont à l’au­
tre bout du lac Abitibi: ce qui donne 
aux colons un marché avantageux 
pour la vente de fegir bois. Il ne fau­
drait pas oublier, cependant, qu'à 
Palmarolle comme ailleurs, présente­
ment, les prix payés pour le bols sont 
descendus à un niveau ridiculement

représentant loeat 
EDMUNDSTON, N.-B. 

Rue de l’agitée — T4L: ШД)
R.-H. RICHARDS

27, n:e de l’Eglise 
EDMUNDSTON, N.-B.

JV
En Vente

Ai
J. W. Hall Edmundston, N.-B.

—Une charmante soirée-surprise 
avait lieu jeudi soir dernier chez M. 
et Mme Adolphe Martin, organisée 
par M. et Mme Emile St-Pierre, Mme 
Anna Clavette et Mlle Isabelle Fran- 
coeur d’Edmundston. M. Martin, qui 
est bon violoniste, fut appelé à jouer 
plusieurs morceaux de musique, et 
au piano on entendit tour à tour : 
Mlle Alice Moreau, M. Louis Mo­
reau, Germaine Beaulieu, Ollda Beau 
lieu, Eglantine Ma zero! le et Mme A- 
dolphe Moreau. Etaient présents, en 
pllus de ceux déjà nommés: M. et 
Mme Amédée eBaulieu, Mlle Lillian 
McDonald, Jeanne Lajoie, Azilda Pa­
ient ,M. Alphé Ringuette, W. Mar­
tin, Oneil Martin, Albert Martin, Al­
phé St-Pierre, Josanna Cyr, Auguste 
Moreau, Fred Parent, Clifford Lajoie 
Mao-tin McDonald, Adolphe Bourgoin 
Edmond Martin. Tous se sont retirés 
enchantés de cette belle petite soi-

Ste-Rose du Dégelé
LIRE

COUVENT DU ST-ROSAIRE 
Résultat des Concours de Mars

m
Palmarolle est à moitié chemin en­

tre la voie ferrée et les fameux dé­
pôts aurifères de là mine Beatty. 
Quoique de basse teneur ces minérais 
d’or sont si abondants qu’il se bâtira 
là, nous dit-on, une petite ville mi­
nière. e sera un marché avantageux 
pour ceux des colons qui voudront se 
spécialiser dans la production des 
denrées nécessaires aux mineurs du 
pays.

A Palmarolle on trouve une bonne 
chapelle, des écoles, de bons chemins 
des magasins, un presbytère et un 
curé actif et dévoué aux intérêts de 
sa paroisse.

Le 18 mal dernier, sur le convoi 
quittant Québec et Montréal pour 
Cochrane se trouvait un groupe de 
Canadiens qui allaient visiter les 
terres de notre empire du Nord, dont 
un M. Côté venu de Sherbrooke.

A Amas, ce dernier rencontre le 
missionnaire qui l’intéroge.

—Oui.
—Vous venez pour vous établir au

—Un peu ! une femme et treille 
enfants.

Avez-vous un peu d’argent, pour 
vous partir ?

—Non, j’ai perdu ce que J'avais.
—Alors, comment espérez-vous ar­

river à faire vivre tout votre monde, 
dans un temps où le bois ne se vend 
pas, en même temps que vous défri­
cherez uen ferme, que vous la loge­
rez, que vous achèterez des animau^ 
et des Instruments aratoires ?

—Je ne sais pas, mais je veux es-

Et M. Côté part pour aller visiter 
le pays. Le missionnaire n’avait guèT 
re confiance.

1 PLAN DE RECOLTESM -

WANT LE 
>,RAND MENAGE..

POURQUOI IL EST UTILE 
DE LE FAIRE to

L’un (tes moyens les plus utiles de 
contrôler et de réduire les dépenses 
de la ferme est de tracer un petit 
plan de la ferme sur lequel on Ins­
crit les récoltes qui ont été cultivées 
sur chaque champ et les rendements 
par acre qui ont été obtenus. On peut 
aussi, si on le désire, y faire entrer 
des renseignements supplémentaires 
comme les dates du labour, des se­
mailles et de la moisson. C’est le 
pilan que recommande le Service de 
la grande culture des Fermes Expé­
rimentales Fédérales.

Lorsqu'on fait ce plan tous les ans. 
il est plus facile de suivre fidèlement 
la rotation ou l’assolement le plus 
gros rendement de certaines récol­
tes; on recueille des renseignements 
qui permettent d'améliorer l’assole­
ment en adaptant oertaiens récoltes 
à des sols pour lesquels ils convien­
nent. On peut prendre des notes sur 
la présence de certaines mauvaises 
herbes dans différentes parties de la 
ferme, sur celles où la terre s’est 
soulevée au vent, où on a appliqué 
du fumier, et tenfln sur tous les 
points qui offrent de l'intérêt.

Mais la plus grande utilité peut- 
têre de ce plan, c'est qu’il constitue 
un régistre précis des résultats don­
nés par les travaux de chaque année 
sur la terre, et pendant une suite 
d'années. La culture est une oeuvre 
de longue haleine, et il est nécessaire 
de prendre des notes si l’on veut fai­
re quelques améliorations.

On pourra tracer oe plan dans un 
livre, pour que l’on ait ainsi, sous 
une forme sommaire, les notes de 
prieurs armées. On pourra aussi 
employer quelques pages de oe livre 
pour y inscrire toutes les sommes re­
çues, en argents comptant, tous les 
déboursés, et pour y entrer également 
une fois l'an, l'inventaire de la va­
leur du matériel, des bestiaux et des 
récoltes sur la ferme. Ces notes, avec 
le système de culture, fournissent des 
renseignements exacts sur les pro­
grès effectués et sont le meilleur 
moyen d’étudier la façon d’améliorer 
l’industrie de la ferme.

Une entreprise agricole ne peut pas 
plus se passer de notes ou dé registre 
qu'une entreprise commerciale. Ce comm€n<?a de travailler sur les ter- 
système de notes agricoles est peut- і Г€^ nouveUes, acquises à grands sa- 
être le plus simple de tous, mais il і CTUTes" . .
fournit cependant des renseigne- novembre dernier, passant par 
ments fondamentaux et il a cet a- ! ‘€ p^s' en compagnie du curé Allds, 
vantage qu’il est extrêmement sim- UI}„ :rendait visite à la fa- 
p'.e à tenir. Si lo’n désire avoir un j mllTe
système plus élaboré de comptabilité une tK>nne maison est maintenant 
on pourra l’adopter plus tard. construite. Il y a sept ou huit

de labour, puis un aafotis tassé, par­
tiellement essouché, qui sera ense­
mencé a uprintemps. Par endroits à 
cause des aulnes, ces 30 arpents de 
terre neuve étaient de défrichement 
difficile. L’étranger remarque qu’on 
a creusé un fossé de plus de 3,000 
pieds pour l’égouttement de cette 
terre d’alluvions qui des deux côtés 
penche légèrement vers le centre.

En plus, pour gagner de quoi man­
ger. M. Côté a fait huit arpents de 
terre neuve, pour M. le curé Allds.

Ainsi, de Juillet à décembre, la fa­
mille Côté a défriché 8

C’est maintenant le temps de 
faire réparer vos meubles et de 
'es faire remettre comme neufs. 

1 est une économie tout en con- 
^rvant à votre foyer sa belle ap- 

i" arence.
Je me ferai un plaisir d’aller 

xaminer vos meubles et de faire 
n prix pour les remettre comme 
es neufs.

rée.
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iClasse des garçons) QiM

F-v,s faire remettre comme neuf. 6ème année — Joseph Chamber- 
land 111.2. Gérard Dionne 108.4, E'- 
zéar Dionne 107.6. Albert Martin 97.4 
Contran Gagné 85.2, Rom a Morel 
73 2.

OX

10BERT BOUCHER K ■%
PEINTRE

4cme année — Louis Griffin 107.8, 
Léopold Valcourt 106.3, Gilbert Grif­
fin 102. Léonard Gagné 962. Lucien 
Pelletier 94.4. Georges Griffin 92.2, 
Elpliège Ouellet 87.6. Paul Beaulieu
85.6. Ls Philippe Ouellet 83.9. Uldéric 
Desrosiers 82.3. Auguste Ouellet 82. 
Robert Lavoie 80.2. Hector Soucy 65.2 
Joseph Morel 64.6, Camille Morneau
63.6. Ulric Lévesque 49.6, Jean Mar- 
’ !n 49.2. Albert Ouellet 33.5, Albert 
Côté 20, René Côté 14.5.

.dm'undston N. B.

c
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104 PRIX!ëm*2IÀÉà < Classe des Filles)

Premier Prix - $1,000.00 comptant 
Deuxième Prix 500.00 comptant 
Troisième Prix 200.00 comptant 
Quatrième Prix 100.00 comptant 
5 Prix - Chacun - 50.00 comptant 

95 Prix - Chacun - 10.00 comptant 
104 Prix - au total de - $3,000.00

4è»i3année — Anne-Marie pionne 
115.8. Simonne Landry 115.2, Imel- 

| da Michaud 114. Béatrice Lemieux 
113.3. Béatrice Lavoie 112.7, Jacque­
line Morais 111.8, Simone Caron 110, 
Annette Morais 110.5. Aline Ther- 
riaullt 108.7. Laurette Landry 107.8, 
Rose-Aimée Dionne 107.3. Noella Ca­
ron 105.2. Noella Therriault 104.5, 
Ninie Tremblay 104. Alida Caron 99 7

■;r
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A Palmarolle, M. Côté achète une 

ferme de 300 acres dont une dizaine 
en défrichement, une partie en brûlé 
sale, renversé, le reste en forêt géné­
ralement pillée. Une bonne grange 
était bâtie.

Son marché fait, à crédit, M. Côté 
retourne, arrêtant à Québec, deman­
der du secours pour le transport de 
sa famille et de ses effets de ména­
ge. Quand il fut connu qu’il avait 13 
enfants et pas de capital argent, on 
lui refusa tout secours.

A Sherbrooke. M. Côté dut se dé­
battre pendant un mois pour trouver 
le montant nécessaire au transport 
de sa famille et de ses effets de mé­
nage.

Ce n’est donc qu’en juillet qu’il

Bertha Dion 86.8. Marguerite Roy 97, 
Gemma April 96.6. Mariette Ray­
mond 96.2, Antoinette Paradis 92 5, 
Luce Dionne 87, Stéphane!te Chain- 
bcrîand 82.8. Sylvianne Raymond 77. 
Simone Rioux 55.2. Lucie-Anne St- 
Pierre 49.5, Jeannette Lévesque 46.2, 
Eva Desrosiers 45, Cécile Pelletiert .FREÜ d. PELLETIER Combien de Cordes Supertwist en 

moyenne dans un pneu Goodyear 7
Un bean MILLE DOLLARS 

pour le simple estimé de la 
moyenne des cordes dans un 
pneu Goodyear! Pensez à ce 
que vous pourriez faire avec ce 
$1,000.00. Une nouvelle voi­
ture? Un chalet sur le lac? Un 
voyage en Europe? Un cours 
pour le cadet? Oh, que de 
choses épatantes on peut faire 
avec de l’argent sonnant et 
beaucoup. Ce concours n’est 
pas un attrappe-nigaud. Quel­
qu’un va gagner le gros lot de 
$1,000.00 pour le meilleur 
estimé. Et d'autres gagneront 
les 103 autres prix qui varient 
de $10.00 à $300.00 chacun.

Vous n’avez pas à dépenser 
un seul sou. lisez les condi­
tions toutes faciles du concours, 
procurez-vous gratuitement une 
formule d’entrée chez un Ven­
deur de Pneus Goodyear et 
adressez votre estimé tel qu’il 
en est indiqué.

Les Conditions 
Faciles du 
Concours

17.5
STATUAIRE

У .міufacturier et Marchand de 
Monuments et d’Epltaphes 
erre égyptienne — Granites 

— Marbres. —

3ème année — M.-Aiice Lavoie 110 
Yvette Landry 104.9. M.-Laure Na­
deau 103.6. Yvette Morin 102.9. Gé­
raldine Lévesque 102.4, M.-Rose Du­
bé 102. Germaine Lavoie 98.9, Cathe­
rine Anne Griffin 97.8, Lilianne Pel­
letier 96.8, Lucille Morin 95.5, Yolan­
de Therriault 94, Jeanne Côté 93.3,
M.-Rose Soucy 87.8. Nazareth Para- 

- 4dis 85.5. Magella Therriault 80.6. Can 
men Ouellet 75.3, Germaine Lèves- 
-lue 69.8, M.-Rose Pelletier 60.3, Ju­
dith Landry 42.8. M.-Marthe Soucy 
30. Simone Landry 30.

Adrien Martin 108.8, Benoit Gagné 
107.5. Hervé Caron 94.6. Aurélius Ga­
gné 93.3. François Deschênes 89.1,
Bertrand Desrociers 85, Léo Desro-1 
iiers 79.8, Orner Landry 77.6, Charles 
Hector Le bel 74.1, Jean-Georges Ga-| 
gné 72.6, Adélard Pelletier 70.4, Lau-,j rent Le bel 68.1, Lucien Dcschénes j La moyenne de la vie humaine est 
53.6, Charles Gagné 53.3. Charles 1 de trente-neuf ans huit mois. — Et 

J Henri Bray 36, Edouard Landry 26

Tout membre, dont la famille r de pneus Goodyear. Le chiffre 
au Canada possède une auto- exact pour chacun des six pneus 
mobile, peut concourrir. Aucun a été secrètement vérifié par 
frais d’entrée, rien à acheter, des techniciens de la Division 
pas de condition spéciale. Tous du Progrès, aux ateliers Good­
ies vendeurs de pneus, tous les year. Ces chiffres ont été mis 
employés des compagnies de sous pli scellé et déposés avec 
caoutchouc, et leurs familles une Compagnie de Fiducie de 
sont exclus. Toronto et la moyenne telle

qu’établie doit être acceptée 
comme finale.

Un morceau de toile fait de 
cordes Supertwist est exposé 
chez tous les Vendeurs Good­
year. Ced vous aidera à faire 
votre estimé.

Ce concours finira le 5 juin, 
1932. Aucune entrée mise à la 
poste après cette date ne sera 
considérée. Adressez: "The 
Goodyear Supertwist Cord Con­
test”, New-Toronto, Toronto 
14, Ontario.

I
і

I ST-BASILE,
Ci. IVLadawaska, N.-B.

• sep; 33.

f IfiSETS à VENDRE
titre de représentante, j'offre 

e . vente les corsets de santé et 
d™ to; te “Spencer”, faits-sur- 
r .ure. Toute dame et demoisel­
le jui désirerait examiner les mo- 
d s et les échantillons, n’aura 

I q s'adresser à Mme Raymond 
I C YVETTE, tel : 90-2.

Examinez les six pneus Good­
year, différents dans leur 
grandeur, leur type et l’épais­
seur de leurs plis, qui sont 
exposés chez tous les Vendeurs 
Goodyear; faites l’estimé du 
nombre de cordes dans chacun; 
totalisez les estimés des six 
pneus, puis divisez par six pour 
en établir la moyenne. Inscri­
vez le chiffre de votre moyenne 
sur une formule régulière qui 
peut étire obtenue gratuitement 
chez n’importe quel vendeur

Anticipons sur l’instant solennel où 
î.oiLs achèverons de mourir — Costa 

| de Beauregard.

і.
qui peut se les assurer ?

'P®

Obtenez plus de valeur 
en achetant ce tabac 

“Burley”—le meilleur 
produit au Canada!

arpents de
terre neuve, ailleurs s,'est bâtie 
maison, a fait sept ou huit acres de 
labours nouveaux, trente arpents de 
défrichements chez elle, plus de 3,000 
oiols de fossé, et bien que fin de 
vembre de la forêt voisine partent 
.es bruits secs de coups de hache don 
’écho se réperte au loin. Ce sont les 
"abatU Cô^ continuant d’agrandir 

C^omment aimez-vous le pays, M.

1
i4i
]
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—Beaucoup. La terre 19;, , pousse plus
™ je pensais, elle est pllus facile 4e 
lemchemen t que je l'aurais cru, et
’•aval?dit651 bl€n meIlleur qu’°" ne 

Et dans cette même

LE PAQUET іШ’м
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r. I T UEMACDONALDS de
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„ . . .paroisse de
Palmarolle il reste des terres pour 150 
family nmivelles. Et le Service rte 
COiOnJaatton, Chemin de fer National 
du Canada, Montréal ДасіЩе le 
voyage de ceux qui veulent aller voif 
si tout oçlft est bien vrai.
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Corporation de Prêt et Revenu
Assurance financière pour la formation d’un aafittat. 

Edifice Quebec Power—Chambr» 907—Québec 
• lW.M9.ee 

ee.OOOjW
Capital autorisé 
Capital souscrit et payé

Le meilleur encouragement offert à l’Epargne, par des fermas 
de Placements variée. Prête à long terme, evee faetihé ée swfcetir- 
sement; intérêt aussi bas que 8 pour eet* l’en; m prête 4 Mi le 
montant du placement; capital feurol deux foie »іш Ш ™ 
te autre combinaison de mutualité financière. Pas de esaMeafllan 
d’argent, pas de risque de perte.

Prospectus envoyé sur demanda 
Président: Charles Auger, secrétaire: De la Entière Perltor 
Vice-Président: Fortune* Gingrae: aviseur légal: H.-Pael Dreutn 
Trésorier: Alphonse Tardif.

Représentant à Edmundston, N. B. 
10 Rue Bemier,

Heures de Bureau:6 à 8 hres du soir
Cmiarl»Tél. 87-1,

FUNERAIRES
En granit et en marbre. — De­

mandez les prix et voyez 
les différents modèles.

Service d’Ambulance
Voiture automobile moderne. 

Service Jour et Nuit 
Téléphonez 138-31

J.-B. COTE
ENTREPRENEUR 

UE POMPES FUNEBRES 
LICENCIE

Ste-Anne de Mad.
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Taillée 
comme 
du Bois
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Servez-vous
! de la

NOUVELLE
cloison murale 
incombustible
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REFLEXIONS
D’UNE FEMME

AVRIL

I
contre ENTORSESj Cartes d'affaires I Appliquez le Minard en fi„ 

tiennent doucement. Il pé­
nètre les ligament* cndolo-AU FOYER Nouvelle lime, le S, 

Premier quartier, le 18, 
Pleine lune, le 30, 
Dernier quartier, le 27.

(TE aoùlagc, cicatrise.
LA SUPERIORITE DE L’HOMME !17F Vi raantmeMl

k AvocatAvocat , : ,
F. Dodd Tweedie

Les hommes ont beau faire, Ils se­
ront toujours Inférieurs aux femmes.

La preuve? П n’y en a pas qu’une 
seule, mais des milliers quotidienne­
ment. En voici quelques unes.

Un homme ne peut pas faire con­
venablement deux choses à la fols. 
Une femme fera cuire un steak, veil­
lera en même temps au café et sur 
veillera le chat pour qu'il ne vole 
pas le reste de la viande sur la ta­
ble. Elle habillera le bébé tout en 
donnant ses ordres au commis de l’é­
picier et en réprimandant la ser-

L’homme a fait des merveilles ; 
c'est entendu : il a inventé les sous- 
marins, les aéroplanes, la télégraphie 
sans fll, les discours politiques sans 
esprit et un tas d'autres belles cho­
ses; il a découvert oe qui se passait 
dans les planètes éloignées: mais, il 
n'a jamais pu empêcher sa femme de 
découvrir le Cinq-piastres jalouse­
ment gardé dans une poche secrète 
de son vêtement.

Lui-même sera incapable de trou­
ver la bdbine de fil que sa femme lui 
demande et “qui est rangée 
soin" dans les tiroirs encombrés d’u­
ne foule de choses étranges et dis- 

| parûtes. L’homme ne sera jamais ca­
pable de se caser une poignée d'é­
pingles à cheveux ou à linge dans la 
bouche
temps; il lui est impossible de faire 
un beau sourire à quelqu’un qu’il dé­
teste; enfin, il ne sait pas comme sa 
femme, mener le diable à la maison 

se faire faire des excuses pour

1|V| S. Hugues,
1|S! 6. François de Peule.
3 D! QuasimodaTs. Penaritoe,
4|L| Annonciation de la B. Ÿ. M. 
5|M| S. Vincent Ferrier 
6|M| S. Kyste,
7|J | S. Donat,
8|V| S. Maxime,
9|S! S. Marcel,

10!D1 lie ap. Pâques, Sol. Ашж.
11 IL! 6. Léon le Grand! "
12|L{ S. Jules,
13|M| Sol. de 8. Joseph, 8. Hermég. 
141J1 8. Justin, martyr.

,15 [V| Ste Basilisse.
16!S] S. BenpitrLabre,
17lD] lllÿup. Pâques, Bol. de fe. Joe. 
18|L[ W.Parfait.
19 M! S^Elphège.
20 |M |S.
211J | S. Anselme,
22;V| fiS. Soter et Caius,
23|S.| S. Georges,
24 D| IVe ap. Pâques, S. Fidèle 
25Щ 8. Нас,
26 M es. Clet et МагоеШп,
27 M 6. Pierre Canisius,
28iJ 1 8. Paul de la Croix,
29 Vj 8. Pierre de Vérone,
30 S Ste Catherine de Sienne.

M.-D. CORMIER J'ai été un homme, ce 
qui signifie un lutteur. 
Goethe.

La faussé modestie est 
le dernier refinement de 
la vanité. — La Bruyère.

VBK
MF, CH., MA.

Notaire Public (Edifice LONG, 
rue Canadafaire

Meut Fleurs Naturelles 
pour toutes occasions

CAMBER
THE FLORIST 

Woodstock, N. В.
Telephone No. 17-21

C.P. : 9 — m : 42
Edmundston. N.-B.0) ; . • I Edmundston. N.-B.quf

taxes
a:

gardés de haut par leurs riches et 
décorés confrères du Boulevard, pas 
très soutenus par leurs amis, vite ou­
bliés, si tant est qu’ils aient été ja­
mais un peu connus 
généralement leur terne vie en man­
geant des pommes de terre de secon- 
qualité dans un lointain village où, 
aux jours de sa splendeur ( ! 
a. en une heure de folle, acheté une 
petite baraque 
de salut avant la disparition défini­
tive d'un "déjà disparu”.

— o —
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Qjrs AvocatAvocat ils finissentrf : J.-E. MICHAUDAlbert J. DIONNEпо»
tano# Touêes commandes seront 

pédiém avec promptitude.
M. L. P.B. A.

Notaire Public il vЛ LD Uin,Edifice LONG

Edmundston, N.-B.
dernière plancheEN Palais de Justice

Edmundston, N.-B. SERVICE D’HYGIENE 
DE L’ASSOCIATION 
MEDICALE CANADIENNE

O PATRONS VЄ NX A T ceux qui ont 
la prétention de terminer leurs jours 
à Paris, avec la tenue exigée par la 
capitale
sais pas comment ils peuvent s'en tl-

Méditez ces simples chiffres :
500 francs par an !
Moins de 42 francs par mois.
27 sous par jour !
Telle est la retraite d’un vieux jour 

naliste quand il a versé, pendant 
vingt-cinq ans, ses cotisations à la 
caisse de son Syndicat.

500 francs par an !
Alors qu’une place de dortoir dans 

une maison de vieillards coûte, au 
minimum, 4.000 francs, et une cham­
bre. 8,000 francs.

27 sous par jour !
Quand un litre de vin coûte 2fr. 50.
Un litre de lait 1 fr. 40.
Une livre de pain, JJ
Une livre de pot-au-feu, 8 francs.
Pour les heureux de ce monde, 500 

francs, c’est un réveillon 
tie de chasse

Et si ce vieux journaliste ne meurt 
pas le dernier !

S'il a encore une femme !
Alors, il faudra diviser ce néant 

par deux !

WCF Quant aux autres
K

CollecteursAvocat Quel âge avez-vous ? ceux-là, vraiment, je neSa
«0

Credit Guarantee
L’âge apporte de grand change­

ments dans le corps. Le corps de l’en­
fant n’est pas comme celui de l’adul­
te, et l’adulte rendu A l’âge mur ne 
peut pas mener le même genre de 
vie que le jeune homme. H ne nous 
est pas agréable de constater que les 
années passent et que nous commen­
çons à vieillir. Mais U nous faut bien 
l'admettre quand nous venons à réa­
liser que les tâches qui nous furent 
très faciles dans le passé commen­
cent à nous fatiguer dans très peu de 
tempe.

Le début de chaque époque de sa 
vie, l'Individu a besoin d’apporter 
quelques changements dans sa ma­
nière de vivre. Le régime de vie du 
nourrisson n'est pas celui de l’éco­
lier; la personne d’âge mur ne mène 
pas le même genre de vie que le jeu­
ne adulte. Le début de la vieillesse 
ne vient pas au même âge dans le 
cas de tous les Individus. Nous ne 
jugeons pas de l’Age que nous avons 
par le nombre d'armées que nous a- 
vons vécues; l’état ed notre corps est 
le vrai indice de notre âge. Il est dit 
que l’homme a le même âge que ses 
artères et cette* phrase est juste. 
C'est l’état du coeur et des artères 
qui détermine l’âge de l’individu, et 
non le nombre d’anniversaires qu’il 
peut compter.

En vieillissant, donc, nous avons 
besoin de pratiquer la modération en 
toute choses. La modération est le 
mot d’ordre. Après la quarantaine, 
s’imposent la modération à la table 
et à l’exercice, se garder contre les 
grands efforts et éviter la fatigue. 
Іл corps qui vieillit n’a pas les for­
ces que possèdent les corps des Jeu­
nes, et il ne faut pas l’exposer à l’é­
puisement

La vie durant, nous avons besoin 
(lu repos. Des heures régulières de 
sommeil et de repos sont nécessai­
res tout âge, mais surtout penadnt 
l’enfance et lors de l’approche de la 
vieillesse. Après la quarantaine, 
nous devons dormir pendant de lon­
gues heures la nuit afin de nous as­
surer le repos qui nous est nécessai­
re à la conservation de la santé.

Nous avons besoin d’enrayer aussi 
| les ennuie et les contrariétés autant 

que possible, et pratiquer la modé­
ration dans la vie mentale comme 
dans la vie physique. Nous devons 
faire tous les Jours oe que nous avons 
le temps de faire facilement, et re­
mettre à demain les tâches et les de­
voirs qui lui appartiennent.

Tout surmenage se fait sentir tôt 
I ou tard. La dépréciation qu’il pro­

duit précipite l’usure du corps et 
produit la sénilité précoce. Fratl- 
quon donc la modération en toutes 
choses afin de nous rendre la vie plus 
agréable, et nous mettre en mesure 
de vivre longuement et de rendre ser­
vice aux autres.
Pour questions au sujet de la santé

en général, éarire à ГAssociation
Médicale Canadienne, 114 rue Col­
lège, Toronto. Une réponse per­
sonnelle sera envoyée par écrit.

A.P.N. McLaughlin!Y Percepteurs de 
Vos Crédits en souffrance t et de jaser en même A voir son beauNotaire Public TEINT-B. No. 3327 — Superbe modèle de Trousseau de baptême au richelieu “Les 

Roses”. Toutes les brides seront en cordonnet roullé «Jt le contour des 
fleurs et des feuilles au point de boutonnière. Les motifs découpés se 
trouvent en transparence sur la doublure.
Patrons à tracer manteau 30c. bonnet 15c, châle 20c, Idmono 20c. Per­
forés manteau 61.00, bonnet 2$c, châle 50c, kimono 50c. Au fer chaud 
manteau 80c bonnet 20c, châle 40c, kimono 35c. Etampés sur cachemire 
français pure laine ou sur épais crêpe plat: Manteau et bonnet en­
semble $4.75 ou 66.75 suivant la qualité. Châle 61-90 ou 62.75 kimono 
61-00 ou 61-25.
Sur superbe sole cordée mêmes prix que sur le meilleur crêpe. Soie 
spéciale pour broder tout le trousseau 61-60.
Catalogue de Broderie 20c. Album de Layette 15c.
ABONNEZ-VOUS A NOTRE REVUE MENSUELLE DE BRODERIE 
ET MUSIQUE 13C SEULEMENT L’ABONNEMENT PAR AN.

39, rue Canada

Edmundston, N.-B.
C. P. : -734 — T6L : 333

M
Vous croiriez 

lement 
ût jaunâ- 

et pustuleux 
de temps 

auparavant. 
“Fruit-a-t ives a 
fait de moi une

Campbellton, N.-B. etI diffici 
qu’il f<la peine.

Qu’on vienne, après ça, parler de la 
Supériorité des hommes !

Un homme ne comprend réelle­
ment la supériorité d’une femme, 
que lorsqu’il essaie de recoudre an 
bouton sans dé, qu’il lui faut appuyer 
l’aiguille au mûr pour l’enfoncer, et 
la retirer avec les dents.

qu
tre

Architectes
autre personne.
Les pustules ont 
disparu et mon 
teint s’est admi­
rablement éclairci. Mbs maux de tête 
ont cessé immédiatement et je n’ai 
plus souffert de constipation depuis."

—Mlle I.S., Gnelph, Ont.

BEAULE & M0RISSETTE Г. 15.
ARCHITECTES

SPECIALITES ; Edifices publics et religieux,
constructions à l*épreuve du (eu.

Femme Philanthrope.

une par- 
une paire de chaus- morale

dire “cette honte" que le Syndicat 
des journalistes français a été auto­
risé à organiser une loterie.

Il vient d’émetre 250.000 billets a 
2 francs.

Il demande qu’on les prenne, ces 
billets ,en quantité 
le plus possible, et très vite 
qu’on lui donne des lots en nature, et 
des dons en argent.

Le président de la République s’est 
inscrit déjà pour un beau vase de 
Sèvres. La loterie comporte plus de 
1,000 lots, dont plusieurs autos, et 
des bijoux importants.

Le tirage de la tombola aura lieu, 
publiquement, le Jeudi 12 mai pro­
chain, 5, boulevard Montmartre, à la 
Cnafédération française des profes-

La Liste des numéros gagnants se­
ra publiée le 25 mai suivant, et mê­
me expédiée contre envoi de la som­
me de 0 fr. 50.

Les dons sont reçus par M. Salle, 
vice-président, 69. rue des Dames. 
Paris, XVIle. Chèque postal: Paris.', 
161-106. La Commission de la tom­
bola est 43, rue de T révise. Paris, IXe. j

Vous connaissez maintenant la to­
talité de la situation.

Parfois, dans la rue, vous croisez un 
pauvre qui vous tend la mai* Et 
vous vous laissez aussitôt émouvoir, 
malgré tant de motifs de vous dé­
fier.

je serais presque tenté de
!

! un chapeau !ma»
COUPONS — PATRONS VENNAT Fruit-a-tives vous fera réellement du 

bien. Sa découverte fut l’oeuvre d’un 
médecin distingué, gradué du Royal 
College of Physicians and Surgeons 
d’Edimbourg. C’est un merveilleux 
épurateur du sang parce qu’il stimule 
le fonctionnement naturel de CINQ 
organes vitaux. Chez tous les phar­
maciens, 25c.

XV-
OSCAK BEAULE ALBERT MORISSBTTE

A.A.V.Q. & R.IC.A

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC

іü 1*
“Le Madawaska”
75, rue de HSgllee, Bdmundston,

B.A A. A.A.P.Q a.I.C A
Mon

qu’on en place
— O —

Mais, attention !
500 francs par an, c’est la retraite 

d’un journalistte quand Ü la tou­
che f

Le Syndicat des Journalistes fran­
çais Syndicat qui fut celui d’Al­
bert de Mun de Drumont de 
Bazire, compte actuellement 115 re­
traités de droit.

Or, il ne peut servir que 80 pesx-

35 adhérents attendent donc Et 
portant ils ont payé leurs cotisations 
pendant vingt-cinq ans !

Et il y a parmi eux des septuagé-

etCi-inclus . pour patrons Nos
et 50cNom

Fruit-a-tivesRue et No.
Comptables

P. Lanadownc Bé.yea j REND ET CONSERVE LA SANTEW. Clarence McNiece
C. A. * C. P A.

4'185

BELYEA ET MCNIECE LA SILENCIEUSE
DETRESSE

chômeurs issus des classes moyen- 
des chômeurs qui n’assiègent 

pas les, "permanence*” 
tendent‘qu’on devine leur misère, et 
qu’on la soulage, sans les froisser.

COIN DE LA BONNE 
CUISINIERE, COMPTABLES LICENCIES 

Dam La Province De Québec Et Au Canada

- Auditeurs Pour La Ville de Campbellton 
Le# Comtés De Restigouche Et Gloucester, N. B.B — O — SOUPES AUX POIS CASSES(“La Croix”, Paris) Parmi ceux-là, je cite les chômeurs 

de la pensée française ét chrétien- 
ceux qui, depuis un demi-siè­

cle, ont fait les journaux dont vit 
l’intelligence catholique 
ont osé, dans le mutisme des autres, 
transmettre les mots d’ordre d’en

lieu d’un dédale de solutions contra­
dictoires, ont affirmé : “Le chemin 
est ici, et il n’est pas ailleurs !”

Il existe bien, aujourd'hui, une 
Caisse générale des retraites de la 
Presse française. Elle commence à 
fonctionner, et. par le double verse­
ment des rédacteurs et les directions, 
elle va permettre la constitution d’u­
ne retraite décente.

Mais cette Caisse ne profitera que, 
plus tard, à ceux qui entrent main­
tenant dans le m tier.

Ceux dlont nous parlons ceux 
dont la pension devrait être payée 
tout de suite, ce sont les vieux de la 
profession ceux qui l’ont exercée 
sans espérance humaine, à la dure 
éooque de la Séparation et du cam­
bisme, et avant que n’existât la Cais­
se générale des retraites.

Eh bien, cette misérable retraite 
d-' 500 francs leur rêve ! il faut 
maintenant que tous la reçoivent.

Et puis, le Syndicat n’a pas que 
les retraites à payer.

Il y a les misères à soulager le 
chômage si fréquent dans le Journa­
lisme la maladie des détresses 
terribles que. seuls, connaissent cer­
tains confrères.

Qui osera dire la vieillesse dou­
loureuse. lamentable, de tels écri­
vains. jadis célèbres à Paris, et qui. 
aujourd’hui, sont heureux quand le 
Conseil syndical peut leur envoyer un 
pauvre billet de 100 francs !

Hélas! trop souvent, les billets de 
100 francs ont manqué! Je ne citerai 
qu’un nom. celui d’un disparu, et Je 
vous dis qu’Adolphe Retté serait 
mort de faim si un ami. subitement 
alerté, ne l’avait pas aussitôt secou-

Bureau: St-Jean, — Moncton, — Campbellton, N. B Chômeurs !
C’est le mot qui domine la situa­

tion présente 
partout.

Quand on le prononce, oe mot, im­
médiatement se dresse devant voue 
l’image d’un ouvrier, ceinturé de rou­
ge, à la large culotte de velours, la 
casquette en arrière, la pelle ou la 
pioche sur l’épaule.

B y a certes, ce chômeur-là.
Mais il en existe tellement d’au­

tres, auxquels on ne pense pas des

Chômeurs !.. Composition : —
1 tasse de pois cassés et secs, 3 

basses d’eau froide. 2 tasses de lait, 
1 petit oignon. 2 cuillerées à soupe 
debeurre 1 cuillerée à thé de poivre 
blanc. 2 pouces cubes de lard salé. 2 

| cuillerées à soupe de farine. 
Préparation : —

Faites tremper les pois toute la 
nuit, puis coulez et ajoutez l’eau, le 
lard et l'oignon coupé en morceaux. 
Faites bouillir jusqu'à ce que les pois 
soient bien mous, puis passez-les au 
tamis. Défaites le beurre et la farine 
ensemble et puis ajoutez les pois, le 
si. le poivre et le lait. Servez bien 
chaud.

6) celui qu'on entend
ceux qui

I

Dr A. M. SORMANY ceux qui, chaque jour, au mi-

RAYON? » L TRAITEMENTS ELECTRIQUES

DE TOUTES SORTES Pauvres journalistes catholiques, 
gris Journaliers de la plume grise, re-

Sachez voir aujourd’hui un autre 
pauvre, qui. lui. ne tend pae la amin. 
et qui, après toute une vie consacrée 
à la défense du beau, du bien et du 
vrai, meurt fièrement, j’écris ces li­
gnes de compassion et de vérité.

Puissent-elles trouver le chemin de 
votre coeur !

Hautes de bureau;—
8 heures à midi — 1 hre à і lires oe l’apris-midi 

— 7 à 9 heures du soir ou par rendez-vous.
LE DEJEUNER TOUT CANADIEN

SHREDDED POULET AU KARI
Coupez soigneusement un poulet 

enmorceaux. Faites-le revenir, ajou­
tez une .cuillerée de farine, mouillez : 
mettez sel. poivre, une gousse d'ail, 
deux clous de girofle, une pincée de 
poudre de kari, petits oignons, et 
laissez cuire environ une heure. Ser­
vez avec du riz cuit à la vapeur ou 
simplement à l’eau.

Pierre L’ERMITE

ювоооооооооооосооооосюоооооооооооооооооооооо

BUREAU DE PLACEMENT:- PRIEREHEATПАдіггт ур"» un emploi comme servante dan» un hôtel ou 
maison privée? Donnez-nous votre nom et vos références. 
Avez-vous besoin - d’une bonne servante? Nous pouvons 
vous en trouver avec de bonnes qualifications.

pour demander à Dieu la procla 
mation du dogme de l’As­

somption de Marie.
O Très-Sainte Trinité, par vo 

tre amour infini envers b Vierge 
Marie IiMto 
Souverainels 
tôt la définit 
Glorieuse Assomption.

BEIGNETS
Prenez une cuillerée de soda ces­

sons dans une tasse de lait, une livre 
de beurre, une de sucre, quatre oeufs 
bien battus, une livre et demie de fa­
rine; emsuite roulez la pâte, coup-’z- 
la t faites cuire. Cette même recette 
fait de très bons biscuits.

DELICIEUX 
SAIN

ECONOMIQUE 
RASSASIANT

Fait au Canada, avau dm bèi uamadim

THE CANADIAN IMEPPEP WHEAT COMPANY, IIP.

lée, notre Mère et 
ôl^dez-nous au plus 
і dogmatique de saGATEAUX FRAIS ET DELICIEUX

De La Célèbre Marque “JAMES STRACHAM” 
y de Montréal — Différentes Sortes.

A Vendre Chez

, PHILIPPE М0КЕТТЕ,
І^дд^цдОО^ХЦМУУУЮОООООООООООООООООООООООООО

Le temps eet si précieux qu’il ne 
faut l’employer qu’à ce qu’on fait 
bien, -t- J. de Maistre.

Nous avons plus de paresse dans 
l’esprit que dans le corps. — La Ro­
chefoucauld.

П n’y a que les magnanimes qui se 
donnent. — Lacordaire.

л
N. B. — Cette prière, au verso 

d'une jolie image de N.-D. de l'As­
somption, est envoyée gratuite­
ment à qui en fait la demande 
aux “Annales ”, moyennant 3 sous 
pour frais d’envol.

s
SECRETS DE LA BONNE CUISINE 
En vente à l’Imprimerie du Mada- 
waska. — Edition de luxe augmen­
tée: 62.00C'est pour atténuer cette tristesse

ftoe, et y plongea un regard ardent, te dans ce calepin L'aurais-je per- 
Après huit heures les convives sont due ? 
plutôt rares, car les lieux d’amuse- B fouilla sa poche 
ments attirent tous els désoeuvrés, —Eh bien! reprit-il, c'est cela 
de sorte que Fninger n’y découvrit, du j’ai perdu sa carte ! 
moins dans la salle commune, que -Pouvez-vous me dire quelle sor- 
sept ou huit consommateurs, et par- 
mtoes derniers il ne parut pas dé­
couvrir oe qu’il cherchait. Alors, 11 
s’avança jusqu’à la grande porte d’en 
trée qui demeurait grande ouverte.

A la clarté d’un lustre électrique 
qui illuminait le spacieux vestibule,
Frifiger ne vit d'autre personnage 
que le préposé à T ascenseur qui, le 
dos appuyé à la cage de sa machine, 
parcourait un Journal du soir.

Fringer entra, s’approcha de l’em­
ployé, lui glissa dans la main deux 
pièces de monnaie, et demanda :

—N’avez-vous pas ici comme loca-

—De dix-huit à vingt.
—Du tendre, quoi !
—Vans l’azev dit.
—Aussi, doit-elle posséder un Joli 

nom ? A moins qu’elle ne porte le 
nom d'un vilain mari ?

—Non, pas de mari du tout !
—Une vierge donc ? se mit à 

rire Fringer.
—Oh! Je ne dis pas ça. sourit l’em­

ployé, et Je ne le Jure pas non plus.
C’est une demoiselle qu’on appelle 
d'ordinaire par son prénom un pe­
tit nom Joli comme elle.

—Ma foi, j'aime les Jolis noms, dit

—Mieux les Jolies filles ? rétor­
qua l’employé avec un gros rire.

—Quand les deux y sont. Je les ado­
re! Alors, Je parie qu’elle s’appelle
Florence ce’st mon nom de prédi- Et Fringer. publiant de Joie irnoi-
lectlon. que. sautant, sifflant, arriva à son

—Vous n’y êtes pas F.lorenoe, pour ( auto, y grimpa et dit au chauffeur : 
dire vrai, n’est ni laid ni vialln; mais —Attendez ici, et je vous dirai tout 
J'aime mieux la’utre. à l’heure ce que vous aurez à faire.

—Voyons voir ! Et le chauffeur, la machine et Frln
—Savez-vous ce qu’il vient faire —Elle s’appelle Miss Jane. gw attendirent.

Fringer chancela. Us attendirent une heure.
—Vous la connaissez donc? ques- Puis un homme sortit de l’édifice, 

tionna curieusement l'employé, et etdans l’éclatante lumière qui rayon- 
tout surpris par l’expression étrange naît aux abords, Fringer reconnut fa- 
qu’il voyait sur la physionomie de cüement le capitaine Rutten. 
son Interlocuteur. Ce dernier regarda autour de lui

—C’est-à-dire, répondit Fringer comme s’il eût cherché quelqu’un ou 
en rebroutant son calme, que J’ai con- quelque chose, 
nu jadis une Miss Jane une fille Fringer devina ce que cherchait le 
splendide Mais si vous pouviez me capitaine. B sauta sur le trottoir et 
dire son nom de famille ? i dit au chauffeur :

—Son nom, tout au long, est Miss —Je parie que ce monsieur désire
Jenny Wilson. devant moi, vous pouvez gagner un

—Non oe n’est pas la mienne, une voiture. Comme J’ai du temps 
répliqua Fringer avec indifférence. extra en conduisant cet homme chez Parsons à tous 

Puis, sachant oe qu’il avait d-siré, lui. Vous pourrez revenir me pren- ce en sera plus qu’entre Grossmann 
U Ajouta aussitôt : dre ici. et moi! Et alors aussi. Je m’éveille-

belîe à vous déseepé- —En ce cas, Je suis de trop isi. Donc -Très-bien, dit le chauffeur qui, rai un de oes beaux matins un digne 
I Je me sauve Bonsoir ! très satisfait de cet arrangement, mit] et respectable capitaliste, avec une

ti Jeune ? Et Fringer, Aouffant de joie, sor- sa machine en mouvement <t allai Jolie maison comme J'en HAs ici. *rec* 
і tit rapidement de l’édifice et regagna stopper à deux pas du capitaine. | desserviteurs en livrée, avec dçe au-|

auto. Chemin faisant, il se di­ et avec aussi.A la vue de l’auto, oe dernier de­
manda :

—Etes-vous engagé ?
—Non, répondit le chauffeur.
—Bon. Voulez-vous me conduire au 

Welland Hôtel ?
—Montez, dit le chauffeur.
Et, l’instant d'après, la machine s'é 

Joignait avec le capitaine.
—Bien, grommela Fringer. s’il ne 

va pas chez lui. ja’urai au moins l'a­
vantage de connaître ses amis !

I! se mit à arpenter le trottoir tout 
en se tenant le petit monologue sui-

—Donc, tous les hasards se sont 
donné la main pour nous faciliter 
notre besogne. D’abord Grossmann 
—qui aurait pu s'attendre à cela de 
la part d'une telle brute ? — oui.
Grossmann découvre où se trouve le 
modèle du Chasse-Torpille de Lebon 
et il reste à Montréal pour le garder 
à vue. Ensuite. Parsons et mol arri­
vons ici en chasse des plans de ce 
même Chasse -Torpille. Pendant que 
Parsons cherche Kuppmein. moi je 
cherche Rutten. Mais Kuppmein res­
te introuvable pour Parsons, taadis 
que moi — vraiment il faut que le 
hasard m’aime bien — oui, moi Je 
tombe à Гimproviste sur oe grave ca­
pita in eainsl que sur cette délicieuse 
Miss Jane avec qui je me rappelle 
que j’ai un compte à régler. Et main­
tenant Je veux que l'enfer me grille, 
si les Jolis plans du Chasse-Torpille 
ne viennent pas habiter l’une de mes 
podhes avant trois Jours! Puis, une 
fois ma petite besogne terminée, je
trouverai bien le moyen d’envoyer oe t«*J**M à”1^Uure

mandée par les règlements de circu­
lation de la grande ville américaine.

Vingt minutes plus tard, Fringer 
sautait sur le trottoir devant le Wel­
land, payait son chauffeur et gagnait 
rapidement l’entrée de l'hôtel.

A Suivre

tos. des équpages 
a sans dire, une jolie et ravissante 
petite épouse! Oui. j’aurai tput cela 
ou je ne m'aptpelerai plus Fringer !

Un sourd ricanement résonna sur 
les lèvres minces de Fringer. qui se 
prit à siffler un air ée valse tout en 
continuant à faire les cent pas.

Et ce ne fut qu'après une heure 
d’attente que l’auto de Fringer re-

—Eh bien? demanda-t-il au chauf-

sait :
-Ai-je de la chance un peu ?

Je cherche d’abord Rutten. Au Mc- 
Alpin, je me laisse dire qu’il est par­
ti en voyage. Je suis désoppointé et 
embêté à le fois. Que faire? Or. voi­
ci que cet idiot d<* Rutten vient tom­
ber à l’improviste dans mes pattes. 
Alors, comme Je m'attache à lui pour 
savoir ses allées et venues, voilà qu’il 
me conduit tout droit chez Miss Ja­
ne. Oui
tout, moncher capitaine, il va falloir 
maintenant que vous ayez la gentil­
lesse de me donner votre adresse. Car 
vaus le savez , lorsqu’il se présente 
des affaires urgentes à traiter, il est 
toujours commode de savoir où trou­
ver sûrement son homme !

la petites
CANADIEN MEs

Roman Canadien Inédit, par 
J. M. LEBEL

te de type est oe Rutten? demanda 
l'employé.

—Parfaitement un type très
curieux. B faut l’avoir vu une fols 
seulement pour le reconnaître.

Et Fringer fit un portrait exact du 
capitaine. Mais il n’avait pas achevé 
que l’employé se frappait le front et 
disait :

—Attendez donc Je sais oe que
vous voulez dire maintenant I

—Ah! ah!
—Je viens Justement de voir mon­

ter l’homme au premier étage 
cinq minutes à peine. Maie il ne loge 
pas tel.

—Ah bah !
—Non. Mais il y vient souvent, tous 

les Jours presque. Oui, Je le connais 
bien de vue.

Ton droit* réservés, 1830. par Edouard Oorand. 1423-21, 
rua Ste-EUsabeth, Montréal. P. Q , où l’on peut te 
procurer ces volumes au pris de M son chacun.

Par la Poste: 30 ton-

feur avec un air indifférent. Je sup­
pose que vous avez laissé oe digne 
gentleman â la porte de son petit 
château? Dites-moi donc si c’est d’ap 
parence honnête là où il demeure ?

—Heu! fit le chauffeur avec un sou 
rtre moqueur, ce n'est pas ce qu’il y 
a de mieux pour un tel gentleman 
Je l’ai conduit au Welland.

—Ah! ah! c’est donc là qu’il loge ?
—B parait, oui.
—Singulier C’est justement au 

Welland que je loge aussi. Et dire que 
j’aurais pu faire le voyage avec lui 
ou lui avec moi C’est égal, ça fera 
autant pour vous.

Et ce (fisant, Fringer monta dans 
l’auto.

—Alors, dit le chauffeur surpris, 
c’eetau Welland que vous allez ?

—Oui, et tâchez de ne pas reforidir 
trop votre machine !

—Soyee tranquille, répliqua le 
chauffeur avec assurance. L’autre au­
ra à peine retiré ses gants que vous 
serez dans la place.

Et sans prêter attention au ricane­
ment queluilança Fringer, le chauf-

mais ce n’est pas

Un individu sauta hors de la voi- 
! ture dit quelques mots au chauffeur
і „ц1 «mis» un signe de tête alftr- taire un certain capitaine Rutten ?
! matlf et ee dirigea d'un pas noncha- L'employé mit d'abord les deux 
lant vers le Métropolitain. Pièces de monnaie dans sa poche, ê-

Hult heures duso, I cet homme était vêtu dV — ŒTÆ
- 2™ v^fi«m«Me'- ■■ noir. H portait un pantalon blanc regard r&pkk satisfait et ré-

Reedendlatinfe^ lumières Fifth tombant * ^Tdha- P0™114 »™c oet air de chercher dans

; avee-vous dtt 1
f SS^rSnfeneiire sont foulé. La gaie-, glais "Boater . et Non. je ne connais pas ça.
; «aÏÏaTdv» smoient rfgner '■ -Aht ah! dit Fringer quekp»

жгігг^по,

* politain Apartnaçqts, un d'une .énorme moustache noire dont vous avez l’adresse? fltl’em-f descendit. pavDÎe cbavSrur et péri- ks pointe, étalent tortillées enqueue peut-être qu'en
tra dans l'édlbce. . * de cochonnet. Bt dans ce perrenna- gJJJJ k „ ^jout^.t-ll. Je pourrai

' Cet homme, c était le vanttâine ge n0tre lecteur aura, iufi doute, re- me rsppeler
K Rutten. І connu "Monsieur Fringer". Fringer mit 1» main la po-

Au moment où la machine portant t q, bien Fringer. che intérieure de eon veston et en ti-

I ffiLKSESSKî*—' DZST'"-"*'"*"
j s|31ь'!йїї.іїїі'їїгїгж ■ “

FetÇletonNo.^l
иЙАРГПіІ I .

OU FtUNQER RETROUVE 
SES AMB3

ici ?
L’employé cligna de l’oeil, sourit, 

regarda autour de lui comme pour 
s’assurer qu’il n’était pas observé, se 
pencha vers Potager et dit à voix ba-

pas se ;
—B a une amie là-haut Vous 

comprenez ?
—Tiens! tiens! ricana Fringer, tou 

Jours galant ce vieux capitaine !
—B y a dt Quoi aussi! reprit l’em­

ployé en clignant deux fols de i'oeil 
et en passant 
vres.

Fringer crut comprendre.
. —Ah! el’.e est gentille ? deman­

da-t-il.
—Et belle

:
langue sur ses lè-

. les diables, et alors.

lier!
t* —Vous ne dites pas 

d’un Instant, J’avais Justement sa car, auss, J'imagine ?f
.
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sa ire de la fondation de l’Assomp­
tion à Madawaska.

C’est mardi soir, le 19 dernier, que 
tous les membres se rendaient dans 
notre belle salle paroissiale, accom­
pagnés de leurs amis invités. L’as­
sistance comprenait 275 personnes. 
Un comitéspccial de dix avait été 
nommé antérieurement pour la pré­
paration de cette fête et deux se­
maines durant, ces personnes s'é­
taient dévouées corps et âmés pour 
présenter un programme varié et des 
plus Intéressants.

De l’avis rte tous, le succès a ré­
compensé leurs louables efforts. Du 
coup, ils ont contribué largement à 
faire apprécier et aimer davantage 
cette belle organisation patriotique

L’ A. C. J. C. EN ACADIEet bienfaisante.
On dit même qu’il faut s’attendre 

à enrégistrer plusieurs 
membres à la prochaine assemblée. 
Vive l’Assomption !. 
prenne notre témoignage: il vaut la 
peine d’en faire partie !

Voici u nrésumé du programme qui 
fut présenté :

Ou ver tu»e: musique et chant par 
l’orchestre de la succursale Pie XI.

Disons en passant que cet orches­
tre nouvellement formée, fut présen­
té pour la première fois à Cette oc­
casion. Il est composé exclusivement 
d’hommes, pour le moment. Ce corps 
quoiqu’à ses débuts, a su plaire au 
public, et promet beaucoup pour l’a-

Vue animée, de sujet partiotique, 
“Vie de Washington”, suivie d’une 
comédie. Ce numéro est une faveur 
due à nos invités d’honneur, M. Al­
bert Martin de French ville, sur in- 
tendannt des Ecoles du district et 
Mlle Ouellet. surintendante des éco­
les de Fort Kent.

Comédie-bouffe intitulée : “Les a-

Ste-Inouveaux

Qu’on en NOUVEAUX CERCLES DE L’UNION REGIONALE DU DIOCESE DE CHATHAM(Communiqué) 
Premier Anniversaire 
chez les Assomptionistes

Cours de

en janvie 
tatne de 
terminés 
ne prooh: 
mes et je: 
dutté ap] 
succès ot 
monts à 
Mlle Blai 
Joyeuse J

réunissai* 
déodat L 
et d’amis 
assisté à 
quait: M 
rie Rayn

SECRETAIRESCERCLES
1 — Notre-Dame des Neiges
2 — Mgr Dugal
3 — Antoine Comeau
4 — Saint-Coeur de Marie 
5.— Martin Richard
6 — Saint-François d’Assise
7 — Saint-François Xavier
8 — Le Christ Roi
9 — Saint-Jacques

10 — Saint-Joseph
11 — L'Immaculée-Conception
12 — Sacré-Cœur
13 — Sainte-Anne
14 — Eloi Martin
15 — St-Michel Archange
16 — Eudore Martin
17 — Thibault
18 — Gagnon
19 — Mgr Mélanson
20 — Saint Benoit
21 — St-Jean Baptiste
22 — Romain Robichaud
23 — Van de Mortel
24 — Nazaire Savoie
25 — Saint Nom de Jésus
26 — Wilfrid Sormany
27 — Amédée Boucher
28 — Jacques Cartier
29 — Nicholas Denys
30 — Mgr Doucet
31 — Joseph Levasseur
32 — Saint-Jean Eudes
33 — Jeanne d’Arc
34 — Mgr Allard
35 — Cantin
36 — Mgr Chiasson
37 — Edmond Landry
38 — Lacordaire
39 — Auguste Baibineau
40 — Stanislas Robichaud
41 — Mgr Richard
42 — Bérubé
43 — St-Ignace de Loyola
44 — St-Louis de France
45 — Mgr F. N. Blantihet
46 — Notre-Dame de Lourdes

AVANTS-GARDES
1 — Léon Levesque
2 — Marsoliau

PRESIDENTSADRESSES AUMONIERS
Dr Geo. Dumont 
Dr. H. Cyr 
Thimotée Ouellet 
Alphée Marquis 
Léo Garon 
Dr P. O. Laporte 
Léo St-Pierre 
Jack Corbin 
Jos Bérubé 
Trefflé Couturier 
Gaspard Boucher 
Léopold Thibodeau 
Willie Saucy 
Léonide Laforge 
Albert Ouellet 
D. Garant 
Ernest Thibault 
Eddy St-Pierre 
Jim Albert 
Isidore Drapeau 
Léo Blanchard 
Daniel Poirier 
Alex Doucet 
Ras. Doucet 
Emile Frenette 
Lionel Doucet 
Dr. Germain Langis 
Avocat C. Richard 
William J. Cormier 
Léonard J. Landry 
Jos. P. Thériault 
Ernest Godin 
Michel Godin 
Edmond Pineau 
Pierre Dolron 
Joseph Gauvin 
Thomas Jones 
Adélard Savoie 
Dr. E. S. Paulin 
Clément Russel 
Ph., LeBlanc 
Léonard Barrieau 
Félix Gallant 
Cyr Brideau 
Adelin LeBlanc 
Gérard Degrâoe

Campbellton 
Saint-Basllle 
Saint-Hilaire (Albertine) 
Baker-Brook 
Lac-Baker 
Clair
St-François, Madawaska 
St-Léonard, B. P. Parent 
St-Jacques, Madawaska 
St-Joseph, Madawaska 
Edmundston 
Rivière-Verte 
Sainte-Anne, Madawaska 
Saint-André, Madawaska 
Drummond de Victoria 
St-Quentin, Restigouche 
Kedgwick 
Arseneault 
Val D’Amour 
Balmoral 
Dalihousle 
Charlo 
Pointe Verte 
Petit Rocher 
Bereaford 
Sainte-Thérèse (Roberfcville) 
Bathurst-Ouest 
Bathurst Ville 
Bathurst Est 
Grande Anse 
Paquet ville 
Bertrand
Ste-Jeanne de Maisonnette 
Caraquet 
Bas Caraquet 
Inkerman 
Pokemouche 
Shippegan 
Tracadie
Notre-Dame du Portage 
Rogersville 
Acadlevllle 
Saint Ignace 
St-Louis de Kent 
St-Chaæles de Kent 
Athol ville

Mgr A. Mélanson 
Rév. J. Lévesque 
Rév. J. A. Godbout 
Rév. A. Poirier 
Rév. M. Richard 
Rév. J. E. Michaud 
Rév. Th. Lambert 
Rév. B. Saindon 
Rév. G. G. Paquln 
Rév. E. Lang 
Rév. W. J. Conway 
Rév. J. A. Lynch 
Rév. Claude J. Cyr 
Rév. F. Verret 
Rév. F. Dugal 
Rév. E. Martin 
Rév. J. B. Thibault 
Rév. J. L. Gagnon 
Rév. A. Maheux 
Rév. W. Brideau 
Rêve. A. Hart le Bd. Savoie 
Rév. Louis Sivret 
Rév. Jos. Bérubé 
Rév. N. P. Savoie 
Rév. E. Chiasson 
Rév. N. Michaud 
Mgr A. J. Trudel 
Rév. F. Martin 
Rév. Vos. Allard 
Rév. Léon Lévesque 
Rév. S tan. Robichaud 
Rév. Père L. Maraolieu 
Rév. F. Castonguay 
Rév. J. Le Garrec 
Rév. A. Daigle 
Rév. Doaithé Robichaud 
Rév. Romain Robichaud 
Rév. J. L. Chiasson 
Rév. J. Levasseur le X. Daigle 
Rév. C. Albert
Rév. A. J. Babineau, M. Manerolle
Rév. L. Cyr
Rév. A. Comeau
Rév. C. Poirier
Rév. A. Brideau
Rév. F. M. Lanteigne

Mes chers compatriotes et amis, 
croyez-moi : la Société l’Assomption, 
sucursale Pie XI, est ici remplie d'i­
nitiative, active et fait un bien de 
plus en plus sensible. Pour en être 
convaincu, il suffit d’avoir vu l’en­
train débordant, l'enthousiasme ad­
mirable avec lesquels tous les mem- 

• bres, ont célébré le premier anniver-

Wlifred Cyr 
Léo Collin

H. A. Souoy 
Aurèle Albert 
Noël В. ОегтаДв 
Régie Momeault 
Léo Touaeaint 
Amédée Blanchard 
Edmond Tbériauûfc 
Amédée Beaulieu 
Lévite Lafarge 
Rév. Soüyme A*te 
L. Gagnon

♦ ♦

LES t

MODELES 
MORAINE

FRIGIDAIRE

Deüphie Lévaaque 
Léo Duguay 
John K. Bereardmoureux d'une sourde-muette" fa- 

mou reux au nombre de trois, et tous 
sourds-muets). — Notre groupe de 
musiciens dans la comédie "Les fan­
tômes de l’hôtel Brown”. Plusieurs 
se sont montrés excellents acteurs, et 
leur jeu fut toute une révélation au 
public.

Le président, M. Normand Fré­
chette, invita ensuite tout son mon­
de à prendre part à plusieurs jeux de 
société. Tous s’amusèrent avec en­
train, et en bonne et franche cama- 
derie. Les assistants acceptèrent en­
suite avec joie d’approcher des ta­
bles bien chargées et, qui attiraient 
depuis longtemps leur attention: les 
décorations élaborées et tout à fait 
artistiques étalent dues à l’initiati­
ve inépuisable de Marie-Mai Martin, 
sœur -du protégé de la Société, (Léo­
nard), ass^tée très heueusement par 
Madame Bédard. Mlle Bédard et M 
E. Dionne. Leur travail a évidem­
ment fait ll'admiration de tous. Les 
sandwiches et gâteaux de toutes sor­
tes de même que les chocolats, etc.. 
avaient été généreusement fournis 
par les assomptionistes de la suc­
cursale. Les desniers préparatifs au 
coûter avaient été faits par Mme 
Ravmond Albert, cuisinière sans pa­
reille, assistée de Mlles Guérette et 
de plusieurs autres, dont malheureu­
sement les noms m’échappent, dans 
le moment.

Couples après couples défilèrent en 
suite majestueusement dans une pa­
rade “Grand March" magnifique, 
marquant le pas aux aocorçls de l’or-

Enfln, pour terminer, on chanta en 
chœur, entraînés par M. Edmond 
Cyr. garagiste, et homme des plus 
sympathiques 
part dans ce branle-bas enthouslas-

WHtorod Boucher 
Amédée Rqy 
Louis BSfch1
caurtxnû Boudrssu

Geo. C. Ten TfcMKfl 
Ctoeotiw FotrtcT 
Percy Ctonnier

Orner ThériatiB 
Céleetin Légère 
Henri Blandhard 
Alban B. Blanchard 
Alph Légère 
Roméo Boudreau 
Roméo Godin 
Edmond Richard

I

X70US n’êtes plus forcés,
V tenant, de vous contenter 

d'une performance inférieure à 
celle du Frigidaire. Ces nouveaux 
Modèles "Moraine” de Frigidaire 
sont de véritables Frigidaire dans 
toute l’acception du mot. D’un 
dessin compact, pour n’occuper 
qu’un minimum d’espace dans la 
cuisine, ils vous donnent ce­
pendant plus d’espace pour les 
aliments que n’importe quel ré­
frigérateur électrique ayant les 

dimensions extérieures.

Г

Dr. U. J. Bourgeois
Alp. MaaerdMe

Luc Richard 
Daniel Landry 
FkSàle Thdbeau

Rév. L. Léveoque 
Rév. P. L. Maxsolieu

Grand’Anse
Bertrand

Raymond Thériault 
Benoit Godin

N. B. — Treize autres paroisses fonderont sous peu et porteront à 92 le nombre des Cercles de VA C. J. O. acadienne, qui composent les Unions régionales: (1) As kl ICoureUs-B. 
cosse, (2) de St-Jean, (3) de Chatham. — Les 46 cercles de l'Union régionale de Chatham représentent 4655 membres Inscrit.

Thériau»
memes
Venez vous rendre compte du fait 

maintenant obte-que vous pouvez 
nir un réfrigérateur électrique de 
la véritable qualité Frigidaire à 
des bas prix vraiment remarqua­
bles, parce que le Frigidaire est 
maintenant fabriqué au Canada.

LE COMITE REGIONAL DE CHATHAM
(Cercle “Notre-Dame des Neiges” — Local: Salle de l’Assomption.)

.......Mgr Arthur Mélanson, PA. Vicaire général

....... Le Docteur Georges Dumont
....... Pierre Boudreau
.......J. Ludger Bernard
....... Gérard C. Belle-Me

C. Boudreau, J. A. LeBlanc, Frank Champoux, Adjut-or Bernier, F. Roy, Ernest LeBlanc 
Edgar Mélanson

Aumônier régional 
Président 
Vice-Président 
Secrétaire 
Ass. Sécréta ire 
Conseillers :

qui fit sa bonne
CREIGHTON & CALDWELL LTD. 

EDMUNDSTON, N.-B.
nous disons: Hâtez-vous: joignez- 
vous à nous: enrôlez-vous dans cet­
te organisation si belle à tous points 

toutes les personnes qui ont contri- <je vue, où le mot d’ordre n'a rien de 
bue de toutes façons au succès de secret: L’Assomption d’abord! Avant 
cette fete, dans l’organisation et par tout !

+ | leur présence. Aux invités qui ne 
! font pas en corepartie de la Société,

СЮООООООООООООООООООООООООООООООООООООООООООООООООООООООООООООООte !
On désire remercier sincèrement CONNAISSEZ-VOUS

NOS SERVICES ?
♦ ♦ ♦ TEMOIN.
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La Meilleure Valeur ch Radio
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ï il Notre outillage moderne et un peeeeonel com­
pétent sent à votre disposition pour exécuter 
promptement vos travaux d’il 
Nous nous sommes acquis une riputeüen en­
viable pour l’exécution de CIRCULAIRE# 4e 
toutes sortes. Le grand choix de VIGtyETTSS 
que nous avons et le soin particulier que nei 
donnons à ce genre de travail jointe à le 
PROMPTITUDE que nous offrons, a Ati ope 
cause de notre succès.
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Si nous apportons beaucoup de seins aux tra­
vaux difficiles, nous ne négligeons pas «aux 4c 
moindre importance.
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I IC DEMANDEZ NCE PKIX AVANT 
DE COMMA N DE K AIIIEIIZ

RADIO VICTOR R-104 
Do Super-Hétérodyne de 7 
lirr.pt, diai un «rviyseï

$77.00
J Umpm

KCette nouvelle série du célè- 
bre circuit Super-Hétérodyne 
Victor vous offre un dioix de 
cinq attrayants modèles, incorpo- 
rant toutes les qualités essentielles à 
la réception idéale ... à des prix rc- 
marquablement bas. r

%Nou$ attirons votre attention ici sur le 
Radio Victor R-107 ... un Super-Hétérodyne 
de 8 lampes avec régulateur automatique du 
volume, contrôle de sonorité et sélecteur de 
postes à 45 degrés, po^r seulement $124.50, 
complet avec lampes. Vous pouvez même pos­
séder un véritable Super-Hétérodyne Victor au 
coût minime de $77, complet avec lampes. Venez 
entendre ces magnifiques instruments à notre 
magasin; nous vous expliquerons aussi nos con­
ditions faciles de paiements.

1Papeterie & Articles de Bureau
Cahiers & Articles d'Ecole

Aux Professionnels 
& Hommes d’Affaires !

і

-M

Ш
AUX PARFNT5

QUI DESIRENT ECONOMISERS• • -
RADIO VICTOR R-109

Un Suptr Hétérodrne de 9 
lampe», avec réeoliteui au­
tomatique du volume.

$139.50
Corn fin anc'9 Itmfn

\ Pourquoi acheter le* c ailiers et crayon* un 
par un, pour vos enfants qui an «pansent 
beaucoup. — Prenez l’habitude d’acheter à le 
douzaine, vous épargnerez beaucoup dans le 
cours d’un an :

і

і

En plus de pouvoir imprimer tout ce dont 
vous avez besoin dans votre bureau, où à votre 
magasin, nous vous offrons une ligne complète 
d’articles de bureau : filières, classeurs, livres à 
feuilles mobiles,- livres de comptes,, encre, 
crayons, plumes, clips de toutes sortes, etc, etc.

CAHI1I5CRAYONSщі
K à l’tnere et su Flemb, svso eu 

sane lignes :15c 30c OLA DOUZAINECOMBINÉ VICTOR 4 
RADIO-DISQUES RE-Î7 

Super-Hétérodyne de • lam­
pe» avec Elcctrola qui joue 
disque, ordinaire, et disque» 
« W miaule».

$189.50

En effet, dans cette ligne, nous avons ce que 
vous trouverez difficilement ailleurs.

Iі LA DOUZAINEAutres crayons à 26c, 35c et 
50c lad ouzalne.

Le Madawaska
EDMUNDSTON, N.-B.

RADIO VICTOR R-107
Avec régulateur automatique du volume 

et (électeur de postes à 4) degrés.

$124.50
Complet avec 8 lampej

J. Frank RICE
%MARCHAND DE MEUBLES -looooooooooooooooooooooeooooeooooooooooooooooooooooooooooooo 

Abonnement : Canada $2.00 par année — 
екгетеОТїМгеКММУ-^япрпаадаовввввиооооООООООеООООООООООООООРОвОООООООООООООООООООООООООа

Etats-Unis : $2.50rue Canada Edmundston, N. B. Ü
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FRIGIDAIRE

Parce que 4

FRIGIDAIRE
est moinlemml 
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CANADA
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QUI ENCOURAGENT A FAIRE

PROVISION
.. ;J

* POUR UNE SEMAINE SEULEMENT
DU 28 AVRIL AU 5 MAI 

FOR ONE WEEK ONLY
FROM APRIL 28th TO MAY 5th

Au Comptant — For Cash Only
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SAUCISSE domestique fraîche, lb 
Home made fresh SAUSAGE, per lb —
BOLOGNA
la livre — per lb____________________
CORN BEEF sucré, la lb
Sugar cured CORN BEEF, per lb____
VI-TONE
la boite — per can__________________
CAFE “Homedrink”. la boite 
Homedrink COFFEE, per can_______
GRUAU, 6 lbs pour
OATMEAL, 6 lbs for______________
POIS à soupe, 5 lbs pour
PEAS, 5 lbs for____________________
CATSUP Red Stars, btle 25 onces
Red Stars CATSUP, 25 oz. bottle____
SOUPE aux Tomates Campbell, 3 btes 
Campbell’s Tomato SOUP, 3 cans for __ 
Marinades Raymond, pot 30 onces 
Raymond PICKLINGS, 30 oz. bottle „ 
DATTES à la pesée, 3 lbs pour 
Loose DATES, 3 lbs for____________

FARINE Swansdown, le paquet 
Л Swansdown CAKE FLOUR, per pkge -
Ц SHREDDED WHEAT
8$ 2 paquets — 2 packages-------------------
Щ RICE KRISPIES

2 paquets — 2 packages —;__ ________
B FARINE AUNT JAMINA, le paquet 
h Aunt Jamina Pancake Flour, per pkge _
■ SAVON IMPERIAL, 5 barres pour 

■ IMPERIAL SOAP, 5 bars for_______
e* FLOCONS de savon Princess, le pqt 
ІЯ jPRINCESS FLOCKS, per package —
II' ‘FARINE White Star, la poche 
Il White Star FLOUR, per bag-------!___
' FARINE Morning Glory No. 1, la poche 
^ Morning Glory FLOUR, No. 1, per bag-
'Щ0 POMMES SECHES, 2 lbs 
w Evaporated APPLES, 2 lbs--------------

NETTOYEUR BABBITTS, 3 boites 
BABBITT’S CLEANSER,3 cans for —

ш *

16/
21/
21/

r

Phone
JOHN J. DAIGLE

51 EDMUNDSTON«■ cK"

OEUFS
EGGS 18cDOZ.

<SKA LE MADAWASKA EDMUNDSTON, N.-B., 28 AVRIL, 1932.
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munlqueV ses réflexions.
M. Chevalier de l’Assistance Muni­

cipale de Montréal *evait préconisé 
l’ouverture d’un Dépôt central où 
n’importe qui, n’importe quand pour 
ralt abandonner n’importe quel en­
fant, afin d’éviter les abandons clan­
destins et criminels dont la police 
municipale se trouve embarassée 
pour ainsi dire chaque semaine.

Soeur Allaire avait émis le voeü 
01 ue la mère non mariée qui arrive 
*en ville soit secourue, guidée, sauve­
gardée ; Madame Brassard avait re­
grettée que le congrès n’eût plus in­
sisté sur la thèse du Rév. Leslie Pir- 
geon, montrant dans la religion le 
vrai rempart contre l’immoralité de 
la jeunesse.

M. l'abbé Germain souligna d’a­
bord l'inanité du remède préconisé 
par M. Chevalier. Les crèches sont 
encombrées; c’est ce qui occasionne 
la sorte d’abandons qu'il déplore ; 
mais qui abandonne ainsi les en- 

ma fants? Les personnes qui en sont le 
plus embarrassées; les tenancières de 
m-a1 terni tés privées et de pouponniè- 

neige. res: quand la pension de l'enfant 
n’est ni assurée ni soldée, quand l’ar­
gent, l'appât du gain, ne parle plus, 
on Jette l’enfant à la voirie.

Lors même qu’on aurait le dépôt 
| central de M. Chevalier, cela ne fe- 

Les enfants enlèvent le papier des rait pas plus de place dans les insti- 
murs, enlevez, on déménage. tutions trop étroites; et de plus cela

De démolissent tout dans la mai- faciliterait un commerce qu'il faut 
son; démolissez: on déménage. plutôt décourager, celui des “mater-

La vermine est partout, •qu’elle y nités commercialisées.” 
reste. Les rats sont chez moi; qu’ils sont presque toutes un encourage- 
У restent: on déménage. ment pour le vice. Sauf exceptions.

Ah! on m'augmente de un dollar elles sont mal tenues du point de vue 
par mois, eh bien, qu’on m’augmen- hospitalisation; elles el sont plus mal 
te, Je m’en fiche: Je déménage, les encore du point de vue moralité. Les 
autres paieront l'augmentation, pas exceptions • sont tellement

qu’on ne saurait avec sûreté de 
cience en recommander. Tout s’y rè­
gle par le profit. Les intérêts supé­
rieurs de la morale comptent 
que la crainte de la police qui elle- 
même est bien faible.

Mais ce qui compte dans le travail 
de réforme sociale que nous pour­
suivons, oe'st le contact personnel ar 
vec la mère non mariée; autrement, 
perdue dans la légion anonyme des 
coupables inconnus, elle ne se relève 
guère; elle nest en relation qu'avec 
des gens de valeur morale douteuse 
et pour tout dire inférieure; les rè­
gles de la probabilité veulent même 
qu’elle récidive., .

Ce serait donc aller à le'ncontre 
des visées et des travaux de cette 
conférence, que de faire retour à qu**i 
qu forme modernisée de l’ancien tour 
des Enfants Trouvés.

Plus nous connaîtrons les sujets 
malheureux, plus ils se fieront à la 
discrétion d'un secret professionnel 
bien gardé, plus nous aiderons les 
malheureuses, abandonnées elles- 
mêmes la plupart du temps, à se fai­
re payer par le complice leur frais 
de gésine et de rétablissement, mieux 
r.ous remédierons à ce fléau social 
de la maternité illégitime.

Un premier remède, le meilleur et 
le plus urgent, c’est la création de ; 
maternités, oeuvres d'action sociale 
et non exploitâtiondu malheur, oeu­
vres de réhabilitation et non simples 
pensions.

Le moyen de diminuer les cas de 
récidive, ce'st d'amener dans l'isole­
ment et la paix d'une maison hospi­
talière et accueillante la mère gon 
mariée; les modèles de ce genre di’ns 
titutions sont les maternités tenues 
par les Soeurs de Miséricorde à Mont 
réal et par les Religieuses du Bon- 
Pasteur à Québec.

C'est l'influence morale et morali­
satrice de la religieuse, de l'aumônier, 
du régime de vie, de lambianoe qui 
empêche la rechute. On réfléchit, on 
prie, on se confesse, on fréquente les 
sacrements, on bénéficie de la direc­
tion spirituelle; le sérieux d’abord, le 
cens moral ensuite, le'sprit surnatu­
rel enfin reprennent leurs droits, •- 
vec espoir de restauration définiti-

SLABS A VENDRErubé de Calbano était de passage ici 
ainsi que M. O. Prévost de St-Char- PETITES ANNONCESThibault, Antonia Lévesque, Rolande 

Morel, Blanche L’Italien, Raymonde 
et Sylvianne Raymond, Marie-Anne 
et Blanche Ouellet, Marguerite et 
Béatrice Lavoie, Edouilda Tremblay, 
et Géraldine Lévesque; MM. Pierre- 
Léo Lavoie, Roland, Gérard, Walter 
et Ulric Lévesque, Adrien et Adélard 
Lavoie, Emmanuel Thlbaullt, Willie 
Tremblay, Duncan McLean, Hervé et 
polld L’Italien, Fernand Deschênes, 
Emilien Tremblay, Roméo et Léo- 
Reno Raymond et Richard Lévesque. 
П y eut amusements divers. On dé­
gusta la bonne tire d’érable et tous 
se séparèrent emportant un bon sou­
venir de cette joyeuse soirée.

—M. E. C. Dagenate de Rlvière-du- 
Loup était de passage à S te-Rose 
dernièrement.

—'Mme Jos. Tremblay est allée vi­
siter sa fille, Mme J. ІлЬгапфе de 
Québec.

—M. Adrien H»don de 3te-Amne- 
de-la-Pocatière a passé quelques

jours parmi noue.
—M. et Mme Hector Tremblay et 

Mlle Rolande Morell ont fait un 
court voyage à Notre-Dame-du-Lee.

—M. Lucien Drouin de Québec é- 
tait de passage à Ste-Rose pour af­
faires la semaine dernière.

—M. E. E. Davigon de Lauzon était 
de passage à Ste-Rose ces jours der-

—M. l’Inspecteur Geo. Jean de No­
tre-Dame du Lac a fait les examens 
de nos classes la semaine dernière. Il 
a été très satisfait du succès obtenu 
par nos vaillantes et dévouées insti-

—M. O. L’Italien, IR. était en vi­
site chez M. Jos. Tremblay.

—M. Paul E. Dufour de Mont-Joli 
a fait un court voyage d’affaires à 
Ste-Rose.

—M. J .A .B. Héroux de Rivière-du- 
Loup était parmi nous ces jours der-

—MM. J. R. Larrivée et Geo. Bé-

Ste-Rose-du-Dégelé mles. Slabs de 4 pieds, sèches de l’au­
tomne dernier. — Autres slabs de 16 
pouces, moitié bois franc. A vendre 
à très bon marché. — Le combusti­
ble désirable pour poêle de cuisine 
pendant l’été. Pris au moulin, en 4 
pds, $2. la corde ; en 16 pes, $3.00. S’a­
dresser à Jos. S. MERCURE, St-Ba-

1—M. J M. Bourgoin de Montréal a 
visité ses parente.

—M. L. de Ja Cueva de Rivière- 
do-Loup était en voyage d'affaires 
ici, ces jours passés.

TABACS en FEUILLES
Il n'y • pes de 
meilleur correctif 
aujourd'hui

(D.N.C.) Lee consommateurs de TABAC en 
feuille économiseront de l’argent et 
auront satisfaction en me permet­
tant de las fournir. Je n’ai que du ta­
bac de très bonne qualité au bas 
prix de 4 livres pour $1., 9 pour $2., 
et 80c la livre par lots de 25 livres, 
port payé. Mentionnée Port ou Doux. 
Mathias ROY, Pied-du-Lac, Témie., 
P. Q
1906-J.n.o.-31 mars.

Cours de Coupe
—Les cours de coupe commencée 

en Janvier et qu’ont suivis une cen­
taine de dames et jeunes filles sont 
terminés pour reprendre à l’autom­
ne prochain. Nous félicitons nos da­
mes et jeunes filles du zèle et de l’as- 
duité apportés àces* cours et des 
succès obtenus. Sincères remercie­
ments à notre dévoué professeur, 
Mlle Blanche Julien de Québec. 
Joyeuse Réunion

—Dimanche au soir, le 17 avril, se 
réunissaient à la demeure de M. A- 
déodat Lavoie un groupe de parents 
et d’amis. Parmi les invités qui ont 
assisté à cetté soirée, on remar­
quait: Mme Fr. Lévesque, Mlles Ma­
rie Raymond, Rita et" Julie-Anna

Mauvais Taint at à 
l‘Acidité Stomacale sile.

xl926-lf-28avEn vente partout, en 
pqtt rouget de Mc et 75c.<

Carters EEêPiJJLS AMEUBLEMENT A VENDRE

Bon Poêle, Bureau, Tapis de pré- 
lart, ameublement de fumoir, 3 beaux 
Tapis limitation de velour). Table 
avec paneaux, Planche à repasser 
combinée avec escabeau. 4 chaises, 
prélart, glacière, lampe électrique 
pour table à bon marché. S'adresser 
à Ludger Grandmaison, 90, rue Vic-

xl925-2fs-28av.

V T .Tarez ! LISEZ !La maison, la fournaise, mes som­
miers, les tuyaux. Tous mes meubles 
sont disloqués par l’humidité, et les 
peintures murales craquent sous l’ac­
tion de la sécheresse. Les bols pour­
rissent, les vernis s'écaillent, le cuir 
se ternit.

D y a une mine de boue dans 
cour en été et une mine de nelgo en 
hiver .D y en a tellement, qu’on di­
rait qu’elle fait elle-même

Ah! Il est temps qu’on déménage ; 
aussi je ne me gêne plus, je crache 
à terne, je Jette la cendre de mes pi­
pes sur lies planchers, mes éviers1 
sont bouchés par les alumettes.

"Livre National" 
usagé, 8 pour $1.00. cinquante pour 
$5.00, un oent pour $9.00. Franco. Ca­
talogue. A “La Cité.des Livres”, 4430 
rue 8. Denis. Montréal. 
jm.o.7 avril 1932.

“ROMANS"<

“Mes Monologues”
-----par-----

PAUL COUTLEE

On déménage

CREME A VENDRE 
Crème fraîche, pourcentage de gras 

garanti 30% et plus, à vendre. Li­
vraison à domicile en ville les mer­
credis et vendredis. Téléphonez au 
No. 2600-11 pour prix et commande. 
Edward RICE, St-Jacques, N. B. 
1908-4fs-5av.

TABAC A VENDRE

E? Bon Tabac à sacrifice: Rouge. Bel­
gique, Grand 
Petit Rouge.

général, Connecticut, 
T^abac à cigares. Prix : 

$12.00 le cent. Douze livres expédiées 
comme échantillon sur réception de 
$1.75. Frais d’expédition laissés à l'a­
cheteur. Pour informations, écrire à 
Adhémar Lamarche, Sl-Rsprit, com­
té Montcalm, P. Qué.
1927-5fs-28av.

NOUVEAUX BAS PRIX Œn entrant, à la cantonnade). 
Comment ? Qu’est-ce que tu dis ? 
Qu’est-ce que ça fait, puisqu’on . 
déménage.

! C’est vrai ça. Ma femme ne veut 
pas que je crache à terre. Mais je 

j vous demande un peu; qu'est-oe que 
ça fait puisqu’on

A LOUER
Bon logement de 6 appartements, 

situé sur la rue Queen, à louer immé­
diatement. S'adresser à Hilaire CA­
RON, 22 rue Queen, Edmundston. 
1917-2fs-21av.

sur
Celles-là

déménage.
Mon propriétaire m’a augmenté de 

un dollar par mois. Un dollar de plus 
par mois pour une vieille bicoque 
qui ne vaut pas cent sous. Aussi, je 
déménage.

Je vais demeurer dans un palais, 
ça me coûtera dix dollars de plus par 
mois, mais j’aurai l’avantage de vivre 
comme du monde avec ma femme et 
mes dix-huit enfants.

Un dollar. Tonds. Un dollar pour 
une maison où vous ne garderiez mê­
me pas votre veau, monsieur. Les 
oortes ne ferment pas, les serrures 
fonctionnent mal et les pentunes sont 
brisées partout .

Aucune fenêtre ne fonctionne, il 
nous faut une tige de fer pour les 
ouvrir, un manche de hache pour les 
tenir ouvertes et on les ferme à l’ai­
de d'un marteau. Vous voyez ça d’ici.

Les murs ne sont tenus que par le 
papier peint, les plafonds nous tom­
bent sur la tête et les planchers s’en 
vont tranquillement dans la cave.

Les tuyaux à le’au sont crevée en 
dix endroits. Les fils électriques sont 
découverts à onze endroits; on prend 
des chocs électriques douze fols par 
jour, la nuit surtout.

La cave est inondée douze mois 
par année; on prend des bains de 
pieds dans le sallon et la salle de bain 
est à sec parce que la pression d’eau 
n’est pas assez forte.

L’hiver, l’eau gèle à côté de la four­
naise et l’été on fait cuire des oeufs 
sur le tapis de la salle à manger. Je 
ne parle pas du vivoir où je cultive 
des champignons.

La servante a une pelle pour les 
coquerelles et des pincettes pour les 
punaises; les cloportes mangent mes 
prélarts et les mites mes tapis.

Sans compter-que tout rouille dans

The Red Rose FOIN A VENDRE 
Je viens de recevoir un char de 

foin de première qualité que je ven­
drai à prix très raisonnable. S'adres­
ser à JEAN J. ROY. boulanger, Ed­
munds ton, N. B.
1918-j.n.o.-21av.

Г
La maison où Je vais demeurer au 

premier mai est un véritable palais 
elle est aussi bien 

que je trouvais celle que je quitte 
présentement lorsque J’y suis entrée.

moin

A VENDRE
Bonne maison avec grange, et 35 

âcresde terre, situés dans le village 
deClair. A très bonnes conditions, 
pour prompt acheteur. S'adresser à 
Antoine SOUCY. (Café National & 
Madawaska. Maine.
1916-j.n.o.-21av.

Marque Brune NOTE. — Jeunes gens, jeunes filles 

67 dé-
gui récitez dans les salons, <
"Mes Monologues", recueil de 
clamations comiques par Paul Cout- 
lée. $1.00 le volume, à "La Cité des 
Livres". 4430 rue St-Denis. Montréal.

Voulez-vous
faire un heureux ?“Notre nouveau bon thé”

vtw-e.
Crèche S.-Vincent 

de Paul, Québec
Cet orphelin est sans foyer. plu­

sieurs autres dans la province sont 
dans le même état. On demande des 
foyers catholiques pour les adopter 
C'est la joie et la bénédict ion îe. vo­
tre foyer qui vous est offerte. Ne res­
tez pas sourd à son appe l

Demandez information, en écri­
vant. à The CATHOLIC HOME FIN­
DING ASSOCIATION of New Bruns 
wick. і J. P. Coughlin, séc.' P O Box 
157. St. John, N. B.

Sous les auspices dçs C de Colomb 
du N.-B

GORETS A VENDRE

25 gorets de race Yorkshire, enre­
gistrés. à vendre au prix courant. S'a­
dresser à l'Hôtel-Dieu de St-Basile, 
N.-B.
g.-4fs-14av.

Marque Rouge CHRONIQUE

M. l’abbé Germain à Montréal
La seconde session annuelle du 

Conseil Canadien de la Sauvgarde de 
l’Enfance et de la Famille a eu lieu à 
Montréal les II. 12. et 13 avril der­
niers. La Crèche y était représentée 
par la Rvde Soeur Supérieure et par 
la Directrice du Service des Enfants.

M. l’abbé Germain y était délégué 
par la Commission Scolaire de Qué­
bec.

La première Journée était consa­
crée à la protection de la santé, au 
foyer, la deuxième, à la sauvegarde 
du foyer menacé, et la troisième, à 
la surveillance et à la protection de 
l’enfant.

Le dernier Jour, en fin de séance, 
M. l’abbé Germain fut invité à com-

A LOUER
Logement de quatre appartements 

bien finis avec toutes les commodi- 
S'adresser à Albert Normand. 7, rue 
tés voulues, chambre de bain, etc. 
Sormany.
1922-j.n.o.-18av.

— autrefois 30c У2 Ib. — Maintenant
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filb— autrefois 43c У2 lb. — Maintenant Ce qu’une Police de “Revenu Familial” 

de $10,000 Fera

Si vous ne vivez pas
jusqu'à 65 ans

cette compagnie à votre mort com­
mencera à payer à votre famille S100 
par mois et continuera de payer ce 
montant jusqu'à ce vous auriez at­
teint l'âge de 65 ans.

Voici la vraie so­
lution au problè­
me de la protec­
tion de la famille. 
Cette police de­
mande le dépôt an 
nuel de $28.18 seu 
lement par mille 
piastres à l'âge de 
30 ans.

І
D-
ВГ

De plys
$10 000 seront payées au 65e anni­
versaire de votre naissance. Ce mon­
tant sera payé en un seul montant, 
ou si désiré, par termes 
dernier cas. les dividendes excédan­
tes d'intérêt seront additionnées aux 
termes.

a-
;U

SS (Dans ceCelles qui retombent sont celles qui 
sont restées juste la quinzaine indis­
pensable. Elles n'ont pas été attein­
tes. Celles qui retombent, ce sont 
aussi les imprévoyantes, les presomp1 
tueuses, qui ont pensé pouvoir se re­
plonger dans les mêmes circonstan­
ces et braver les mêmes dangers. j 

Le remède idéal, oe'st la Maternité 
qui accueille la mère non manée 
plus tôt possible après sa chute et 
la remet en circulation que le plus 
longtemps possible après sa délivran-

:te »!

W
Si vous vivez jusqu'à 65 ans
la Police peut être continuée comme 
un Contrat Ordinaire de Vie à un dé­
pôt annuel réduit ou rendue pour sa 
valeur au comptant qui peut être 
prise en une' somme ou comme re­
venu mensuel.

k
!

ce.

] Otte reclusion volontaire, obte­
nue par persuasion, c'est le salut. 
Et par là nous répondrons au voeu 
de Soeu r Allaire.

Mais observons tout de suite que 
jusqu’à présent nous avons été occu­
pés uniquement de la réhabilitation 
de la mère non mariée, mais pas du 
père non marié. A part les rares 
moyens de coercition permis par la 
loi, les circonstances aggravantes, qui і 
sont de thérapeutique, il n’y a guère і 
de refuge que dans la prophylaxie, la 
prévention.

Et seule, uen campagne généralisée 
campagne pour la formation ou la 
réformation de la conscience : chez 
les parents et les employeurs qui ne 
surveillent plus, chez les jeunes gens, 
qui sont égoïstes et jouisseurs, chez 
les jeunes filles qui perdent le cul­
te. et plus, le prix de la pudeur, de 
l'honorabilité, de la virginité; cam­
pagne concertée, simultanée, dirigée 
par l'élite de la nation, par les prê­
tres et les ministres de culte, par les 
instituteurs et les institutrices, par 
les dirigeants honnêtes de toute clas­
se, pour la restauration de la cons­
cience juive, de la conscience pro­
testante, de la conscience catholique.

Seule une campagne d'envergure 
pourra empêcher un progrès dans le 
fléchissement de la moralité publi­
que.

Envoyez le cou­
pon ci-dessous 
pour plus d'in­

formations

Les Dividendes
Des dividendes généreuses sont a- 
louées annuellement, la première 
distr.bution en étant faite à la fin 
de la PREMIERE année de la police.

I

40 £
Otkb

MX
Il est pratiquement très difficile de 

réformer une personne qui s'est dé­
ans; mais il est relativement facile 
formée pendant dix, quinze ou vingt 
d'imprégner du sentiment du devoir 
une âme qui s'ouvre aux réalités de 
la vie et aux beautés de l'Au-delà.

Le foyer se paganise, et, dans le 
foyer, la conscience individuelle. Là 
est le mal. Plus on descend vers la 
matière et ce qui flatte les sens, plus 
l'immoralité grandit. Plus on s’énivre, 
plus on fait de lectures scabreuses, 
plus on fréquente le sm&uv&is spec­
tacles, plus on tolère la propagan­
de d’idées subversives ou malsaines, 
pluson copie les moeurs les moins 
bonnes du paganisme, plus la note 
moyennede la nation est à la baisse.

On aurait tort de croire que l’apos­
tolat est l’apanage unique des mi­
nistres de la religion. Au contraire, 
on doit à Dieu et on se doit à soi-mê­
me d’être apôtres dès là que l’on ai­
mé une cause et que l’on e» veut le 
triomphe.

O
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CLAIR MOTORS
Edmundston, N. B.Geo. Gilbert CLAIR, prop.
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ET PLUS, f. o. b. de la manufac­
ture, Windsor, Ontario, avec ou­
tillage standard de la manufac­
ture (fret et taxes extra).
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•te* suis intéresse à une Po'.ice 
de Revenu Familial. Veuillez 
adresser des détails à ce sujet.

THE

MUTUAL LIFE
Assurance Company

of Canada
RueSiège Social : Waterloo. Ont 

Fondée en 1869 
Représentants :
Paul A. Pelletier 
M.D. Cormier,
Edmundston. N.-B.
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■ LE MADAWASKAPAGE HUIT EDMUNDSTON, N.-B., 28 AVRIL, 1932.

I NOTES LOCALES>»&•»

Vente Spéciale de Complets

Les Vêtements

•ffij ■

rr I

feOtFFJ. —Mme Georges Lagacé et Mme 
Camille Lachance sont de retour de 
Québec, où elles ont passé quelques 
jours .en promenade.

—M. Philippe Lévesque de Rivière- 
du-Loup était en ville hier par affai-

IXj:.

'i.-

La pêche et la chasse dans le comté de 
Madawaska font des progrès sen­
sibles et deviennent de plus en plus po­
pulaires. —JC’est là un sport des plus re­
commandables, pourvu qu’on s’en tienne 
aux règlements qui le régissent.
Publié par le Club de Chasse et de Pèche du comté de 
Madawaska, dans l'intérêt du comté, pour la préserva­
tion de nos ressources naturelles.

—Au cours de la semaine derniè­
re les garagistes Creighton & Cald­
well Limited ont fait facquisition de 
la station de service “Edmundston 
Filling Station.”

—Mlle Eva Cyr est de retour d'un 
voyage de trois mois à Boston.

—Mlle Géraldine Clavette est de 
retour de Van Buren où elle a passé 
quelques jours en promenade chez 
des amies.

FAITS SUR MESURE

ROYAL T A IL OR S S
-------CHEZ--------

Sam FÜHRER—MM. J. H. Norton et A. A. Le­
blanc, représentants du service de 
freight du Canadien National étaient 
de passage à nos bureaux hier.

—M. Hector Tremblay de S te-Rose 
est actuellement en ville.

і

Jolies Robes & Manteaux Mr S. A. BERK H! 4 ІГ
EXPERT, représentant du bureau-chef de 
ROYAL TAILORS, ayant avec lui un choix 
complet des Modes et des Créations les plus 
nouvelles en vêtements de Printemps et d’Eté, 
sera à notre magasin

V
T -j1 1,Je viens de recevoir un magnifique assortiment 

de Robes et Manteaux de printemps — les plus ré­
centes créations de la mode — que je vendrai à des 
prix très raisonnables.

Les dames et demoiselles sont invitées à veni: 
examiner ce superbe choix que nous leur offrons.

//>
V II

JEUDI 15 MAI V

Les hommes qui ont l’habitude de payer deux 
trois fois plus cher pour un Complet ou un 

Paletot, achètent maintenant ces vêtements 
des ROYAL TAILORS où ils trouvent les 
tweeds et la confection d’accord avec l’écono­
mie. Les tweeds, les saxons, les worsteds se 
trouvent dans les plus récents modèles de la 
saison. Profitez de cette offre spéciale.

UMme A.-J. GERVAIS LA FANFARE 
DONNERA UN 

CONCERT

OU

àSAINT-LEONARD, N.-B.

SAUVEZ LES 
MORCEAUX!...

Si la température le permet, la 
fanfare de la ville d’Edmundston 
donnera un Concert en plein 
dans son kiosque de la rue Canada, 
mercredi soir le 4 mai prochain, à 
8 heures.

Є

4s* Nous sommes installés 
pour faire le réparage de 
Montres, Horloges, Lu­
nettes et Bijouterie.

Si vous avez la malchance de 
casser vos Verres de Lunettes, 
sauvez-en les pièces :—On les ré­
parera à bon marché.

TOUT TRAVAIL GARANTI

Z\\ Ce concert sera sous l'habile direc­
tion de M. Léo Poulin. Les citoyens 
d’Edmundston ont remarqué avec sa­
tisfaction les progrès faits depuis un 
an par les membres de la fanfare lo­
cale. Il n’y a maintenant aucune rai­
son pour ne pas être fiers Je notre 
corps de musique local.

Voici le programme qui sera Exé­
cuté mercredi prochain, h 8 heures 
du soir :

1. — Marche “Independent^"
arrangée par R. B. Hall.

2. — Marche “18e Régiment"
par F. Panella ;

3. — Ouverture “Inspiration”
par L. Hayes ;

/ ІІДш
/

A\ /

/cm\ !S5
-\ ; Un Complet avec 

Paleton GRATIS
P №ЦЛ/ il*

U. B-

|P2$ T. J. Aubé à

W 1p $24 \77. rue de l’Eglise ETV r — Un pas du Bureau de Poste — 
Celà vous paiera de vous rendre! gJ

і ELUT a4. — Mélange d'Opéra ■

I
par E. W. Berry ;LES NAISSANCESUN CHOIX ECONOMIQUE 

DE PEINTURES & VERNIS
5. — “Muttering Fritz"

par F. H. Losey ;
6. — "Le Vent du Nord" _

solo de cornet par Léo Poulin ;1 ■
7. —"Rippling Ruby" par E. Skaggs' ■
8. — Marche “Annihilator"

par W. C .Clement ;
— Marche "Officer of the Day" 

par R. B. Hall ;
10. — Dieu Sauve le Roi !

—Le 1er avril, est né à M|. et Mme 
Eugène Sénéchal, un fils baptisé le 
3. sous les prénoms de Xavier, Louis, 
Philipre. Parrain et marraine: Xa^- 
vZr Volpe, et Po!a Bérubé.

| —A M. et Mme Emile Verret, est 
I né le Igr, un flls baptisé le 3, Paul 
I Umi’c, Géra’d. Parrain et marraine • 

Av.r«*Z ? P. Verret et Anais Nadeau.
—A M. et Mme Paul-Roger Bélan­

ger, 'e 4 une fille baptisée le lende- 
mair, Marie, Murielle, Pierrette. Par 
rain et marraine : M. et Mme Lévite 
H. Morneault.

ТАМ ГІЛіЕЕЕ "Ц|л| «■«»Peinture préparée .couleurs assorties pour inté­
rieur et extérieur : 

chaudière 
y2 gallon : $1.20

!■9. ICanistre 
J'4 gallon : 55c

FOIN A VENDRE 
J’ai actuellement en mains un char 

de très bon foin que j'offre en vente 
à bon marché. S’adresser à Xavier 
BOUCHARD, 8, rue Ordonnance, Ed­
mundston. 
xl928-lf-28av.

les pour cause de décès. S’adresser à 
Arthur OUELLET, Lac-Baker, N.-B. 
xl921-3fs-28av.

Avis aux Acéjistes AVIS PUBLIC

MARIAGE RECENT іPeintures à Plancher: Orange ou Gris 
Canistre
У gallon : $1.00

I Avis est par le présent donné que 
je ne suis aucunement responsable 
des dettes contractées en mon nom 
par ma femme Julie-Anna Perreault 
car elle m'a quitté le 18 de ce mois 
pour aller demeurer à St-Honoré, 
chez son père, M. Tréfilé PerrauUt.

Napoléon Dumont, Edmundston. 
. xl904-fs-38av.

chaudière
i/2 gallon : $1.75

A EDMUNDSTON,
Lundi matin, en l’église Notre-Da- ’ • ------------------

me de Lourdes de Skowegan, 1 eR.P.I '. Les membres du Cercle “Immacu- 
Louis A. Renaud, curé de la parois -1 lèe-Conception" de ГА. C. J. C. sont 
se, a béni le mariage de Mlle Eva 
Lagacé à M. Léon Miohaud de Ste- 
Agathe. La nouvelle mariée est fille 
de M. et Mme Paul Lagacé de Milli-

2 LOGEMENTS

A M. et Mme Philippe Morneault 
■2 7. un? fi’le baptisée le 8, Marie,
Thérèse. Rita. Parrain et marraine :
ThccphiZ Hébert et Lottie Gervàts.

—A M. et Mme Alyre Boucher, le 
10. un fils baptisé le même jour, Jo- \ nocket, et le marié,' fils de M. Joseph 
■eph. Normand, Bernard. Parrain et Michaud, de Ste-Agathe.
man-aine: M. Lorenzo Boucher et I _______ , , .
M"r Estelle Boucher, oncle et tante
-Із l’enfant. I —A M. et Mme Vital A. Levesque

-A M. et Mme WtUie C. Coutu-: le 21 • tn flls baptisé le 24, Joseph, 
Armand, Andréa. Parrain et marrai­
ne: Frédéric Laforge et Rosanne Du­
mont.

Un logement à $17 par mois, et 
l’autre à $22., (eau et égoûte com­
pris) sont à louer immédiatement. 
Toutes les commodités désirables. S’a | 
dresser à Pierre GRANÜMAISON, 
rue St-François. 1923~j.n.o.-28av

Vernis à planchers ou à meubles 
séchant dans 4 heures

invités à faire la Communion géné- 
aalle mensuelle dimanche prochain, 
A la messe de 8.00 heures.

A VENDRE
Terre, avec maison et grange, si­

tuée à Boundary (Tête du Lac-Ba­
ker) à vendre à des conditions faci-

14 gallon : $1.25
1 chopine : 7^c

1 gallon : $4.50
y2gallon : $2.25

Le Président

У2 chopine : 45c

Aux Magasins Indépendants Vic.cria Іrier. un fils né et baptisé le 10, Con­
rad, Fernand. Parrain et marraine : 
Joseph Francoeur et Yvonne Plour-JOS. MICHAUDF. T. LAJOIE

11è
Vous payez pour 6 
Vous en avez 8

I —A M. et Mme Florent Pelletier, le 
—A M et Mme Vital A. Ouellet, le 24. un flls baptisé le même jour, Guy, 

17, un flls baptisé le même jour, Jo-j Denis. Parrain et marraine: M. et 
eph. Maurice .Denis, Francis. Par- Mme Denis Roussel, 

et marraine: M. et Mme Denis' Nos félicitations !

Ecfmundston, N.-B. de

ВИ

Spéciaux du 29 au 5 Mai
AU COMPTANT TELLEMENT

!ЩUi Bon Verre
de

Nгч_Н|OEUFS FRAIS, douz. 
BEURRE, la Ib 
FARINE, sac de 7 Ibs

SPECIAUX DU 29AVRIL AU 5 MAILiqueur “Albert" Deux poses de plus par rouleaux 
aux prix suivants 

No. 120, 214x314, régulier 
1 No. 120, 24x314, Verichrome 30c 
-No. 116, 24>x4!4, régulier 
rNo. 116, 21^x414, Verichrome 35c 
- Par malle, ajoutez 3 cents.

THE “Red & White”, la livre_______ ^__
CAFE “Red & White”, la liv.________

GELEE “Red & White”, 4 onces, 6 pqts
CACAO “Reno”, y2 livre_________
RIZ “Lion”, glacé, (Cadeau), 10 liv. 

DATTES “Excellence”, 2 pqts 

CATSUP pur, bouteille 32 onces 

MOUTARDE enbarril, 32 onces 

Confitures aux Fraises, 40 onces

BLUETS, btes 2 liv., 2 btes____
THE "Reno”, la livre__________

SHREDDED WHEAT, 2 pqts

E. F. BELANGER

26c39c

(?«N 30c49c
>

.г-А'-Й 29c

Studio Laporte19c

67c-A SYDNEY LAPORTE, prop.
19, rue Hill, — Edmundston, N.B.I «18c CAFE Chase & Sanborn 

la livre_________________________
SAVON DOLLARD 
10 barres pour ---------------------
BISCUITS marsmallow couvert 
de chocolat, la livre------------
FARINE à gâteaux 
SWANSDOWN, le paquet
Sardines Jutland 
4 boites pour------
Liquide Veneer 
bouteille 12 oz. .
Fèves blanches 
10 lbs pour---------
Ketshup, 
btle 26 onces------

V 15c'S
21cин-уr
31c 10/ vLiqueurs douces 

rafraîchissantes 
hygiéniques

>7оС'
&29c P S U-J

146c

W/3".21c
Poudre à Pâte 
Magic, bte---------
Gelée Princess 
le paquet_______

: A 5 SOUS la bouteille, vous les trouverez dans
; tous les restaurants — Ginger Ale, Cream Soda,
; Orange Crush, Cidre Champagne, Orange Kist,
; etc — Ces liqueurs sont hygiéniques: l’eau pro- 
; vient d’une source naturelle, les ingrédients em- 
; ployés sont de première qualité et chaque bouteille 
; est stérilisée.
; Achetez-les à la caisse, pour la maison, à $1.00 
: la caisse de 2 douzaines, livrées dans votre glacière.
1 Un coût additionel de $1.00 par caisse sera chargé pour les bou- 
! teilles. Ce montant vous sera remis en retournant les bouteilles vides

JOS. VERRET
rue St-Françoisrue Victoria

Betty Mae 5/J. E. MALENFANT, rue Canada.
BEAUTY SHOP
(Léona Thériault, prop.)

. . . . Annonce une offre

. . vvf. v*vv*'.-4'v**v> ЄJAMBON roulé, 17/la lb
Poudre Oxydai 
gros paquet___ 19/Salon de Barbiers

ьЛхГ

ATTRAYANTE

I A partir du 1er mai, nous 
donnerons une ondula­
tion Marcel pour 50c et 
un Retrace pour 35c.
Conservez è votre chevelure cette 
apparence r”~wante 
EN NOUS V'~*TANT SOUVENT

.
Il me fait plaisir d’annoncer au public que j’ai 

fait l’acquis.tion du Salon de Barbier Jessome, sur 
la rue Canada, voisin du Garage Fournier.

J'ai retenu les services de M. Larrie Desjardins 
et le publlic trouvera ainsi des barbiers d’expérien­
ce, désireux de donner satisfaction. — Une visite 
est sollicitée.

F. T. LAJOIE-
JOS. MICHAUD Ж

-

ALBERT’S
Bottling Work BETTY MAE 

Beauty Shop
(Léona Thériault, prop.)

EDMUNDSTON.

V.-H. ALBERT, prop. EDMUNDSTON,--------N. B.lAUREAT GAGNON, barbier.I; Rue de l’Eglise Edmundston, N.-B. Tél.: 156
4.v> гг»тмжннн»иж>ж»м.**ЩНЦ^*<н •'v... 4tlW —1 Є Л*1*»7j
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OFFRE SPECIALE POUR 
UNE JOURNEE SEULEMENT

Gratis
1

Paleton
extra

avec chaque habit

Surveillez cette 
espace pour l’an­
nonce d’un grand 
évènement — plus 
tard.

J. n. o. 28 av.

24 heures de 
SERVICE

par jour
Quand votre auto né­

cessite un service prompt 
appelez-nous. Nous irons 
le chercher le soir, et le 
délivrerons en condition 
de bonne heure le matin.

Nous avons les appa­
reils les plus nouveaux 
pour graissage, et un per 
sonnel sur lequel no peut 
compter.

Essayez-nops. Satis­
faction garantie.

Téléphone 177

Creighton & Caldwell
Edmundston N.-B

STORES

M#G ASIN S x/ICTOR! A.5
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